CE Les étud 


@ 


YVES LUSIGNAN. 
Ottawa 


Les étudiants ont été 
entendus et, semble-t-il, 
compris par Ottawa. A 
compter de cette année, le 
gouvernement fédéral pren- 
dra une série de mesures 
financières pour venir en aide 
à ceux et celles qui désirent 
poursuivre leurs études 
postsecondaires, sans s’en- 
detter pour le restant de leurs 
jours. 


Le ministre des Finances, 
Paul Martin, a annoncé la 
création d’une Fondation 
canadienne des bourses d’études 
du millénaire, un projet cher au 


‘premier ministre Jean Chrétien. "te Le 1. 
parents à épargner -pour-les 


Doté d’une somme de 2,5 
milliards de dollars, le fonds 
permettra à pius de 100 000 
étudiants à revenu faible ou 
moyen de recevoir une bourse 
d’une valeur moyenne annuelle 
de 3 000 $. 

Les bourses seront remises à 
partir de J’an 2 000 en fonction 
des besoins financiers et du 
mérite scolaire. Les étudiants 
pourront recevoir jusqu’à 15 
000 $ sur une période de quatre 
années d’études. Les bourses 
seront accordées aux étudiants 
de tout âge, peu importe s’ils 
étudient à temps partiel ou à 
temps plein dans des universités, 
des collèges communautaires, 
cégeps et établissements 
d’enseignement technique et 
professionnel. : 
.. La Fondation aura une durée 
de vie de dix ans. Sa gestion sera 
confiée à un conseil d’adminis- 
tration indépendant formé de 
personnes venant du secteur 
privé, parmi lesquels se trouvera 
un étudiant. Elle devra investir 
avec prudence et pourra 
accepter des dons et des legs de 
tiers. | | 

Le gouvernement fédéral 


“lancera aussi dès 1998-1999 un 


programme de subventions aux 


- étudiants en difficulté financière 
qui ont des personnes à charge. 
Ce sont 25.000 subventions d’au. 
plus.3:000 $ par année qui séront 
octroyées dans le cadre de.ce- 
programme d'aide... °°" 
”. Le créditpour..études, qui 
était déjà accordé aux étudiants 
! _ - à'temps pléin, sera désormais . # 
‘! ‘offeit aux étudiants à témps. 


partiel. Ils pourront déclarer un 
montant pour études de 60 $ 
_pour chaque mois au cours 
duquel ils sont inscrits à un 
cours durant au moins trois 
semaines. Environ 250-000 
étudiants devraient profiter de 
cette mesure. 

Les Canadiens qui 
souhaitent retourner aux études 
pourront puiser dans leurs 
REER sans devoir payer de 
l’impôt. Il sera possible de 
prélever jusqu’à 10 000 $ dans 
un REER pendant une année, 
mais le montant ne pourra 
dépasser 20 000 $ sur une 
période maximale de quatre 
ans. Les sommes devront 
toutefois être remboursées sur 
une période de dix ans. 

Le gouvernement veut aussi 
inciter les parents et les grands- 


études de leurs enfants et petits- 
enfants. Dans le but de rehausser 
l'attrait des régimes enregistrés 
d’épargne-études, Ottawa met 
en place une Subvention 
canadienne pour l’épargne- 
études. Pour la première tranche 
de cotisations de 2 000 $ à un 
RÉEE au profit d’un enfant de 
moins de 18 ans, le 
gouvernement versera une 


subvention égale à 20 pour cent, . 


jusqu’à concurrence de 400 $ 
par année par enfant. 


Depuis 1928, le seul hebdomadaire de langue française en Alberta 


> 


Ïl est actuellement possible 
de contribüer une somme de 4 
000 $ par année à un REËÉE et 
d’y accumuler une somme 
maximale de 42 000 $. 
Contrairement aux REER 
cependant, le REFE ne donne 
droit à aucune déduction fiscale, 
mais il est à l’abri de l’impôt. 
Lorsque l’étudiant puise dans le 
REÉEÉE pour payer ses études, les 
sommes retirées deviennent 
imposables. Si l'étudiant décide 
de ne pas poursuivre ses études, 
les revenus du REEE pourront 
désormais être transférés dans 
un REER. 

Le gouvernement a aussi 
adopté des mesures pour aider 
les diplômés à gérer leurs dettes. 
Ïis bénéficieront d’un 
allégement d'impôt sur les 


intérêts de leurs prêts étudiants, des 1 
qui prendra la formé d’un crédit Te mérite:C'ést qu'une partie de- 


d’impôt qui pourra être reporté 
sur cinq ans. Pour un étudiant 
fraîchement diplômé dont la 
dette s’élève à 25 000 $, cela 
représente une réduction 
d’impôt de 530 $ pour la 
première année. Sur une période 
de remboursement d’un prêt de 
dix ans, l’allégement d’impôt 
pourrait représenter 3 200 $. Le 
gouvernement estime que cette 


mesure profitera à 1 million de 


personnes. 


Pour le recteur de 


R_& 
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s lants sont les 
vedettes du budget Martin 


l’Université de Moncton, les 
mesures annoncées par Ottawa 
constituent probablement «la 
meilleure nouvelle des dix 
dernières années», tant pour les 


étudiants que pour les 
institutions d’enseignement. 
Selon Jean-Bernard Robichaud, 
le gouvernement fédéral «donne 
un coup de pouce très 
significatif» à l’ensemble du 
monde de l’éducation, non 
seulement par ses mesures 
d’aide aux étudiants, mais aussi 
avec décision d’augmenter de 
400 millions de dollars sur trois 
ans le financement à la 
recherche universitaire. 

M. Robichaud estime que les 
bourses de la Fondation 
devraient être remises «en 
priorité» en fonction des besoins 
des étudiants, plutôt que selon 


la population acadienne du 
Nouveau-Brunswick vit avec de 
faibles revenus et que la 
pauvreté constitue une barrière 
pour les jeunes qui souhaitent 
poursuivre des études 
postsecondaires. Pas moins de 
25 pour cent de la clientèle 


‘étudiante de l’Université de 


Moncton empruntent d’ailleurs 
le maximum admissible, c’est- 
à-dire jusqu’à 8 000 $ par année, 
pour défrayer le coût de leurs 
études. 
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"On ne va pas loin 
quand on change 
de route tous les 
jours." 


- Proverbe 


Le Puaget Martin: 


= . Fes ee 


Les petites «bonnes et 
mauvaises» nouvelles 


YVES LUSIGNAN 


É Ottawa 


Un budget est fait de 
grandes et de petites nou- 
velles. Les grandes nouvelles 
du dernier budget Martin, 
vous les connaissez. Les 
petites, ce sont celles qui ne 
font jamais les manchettes, 
tellement elles sont.….petites, 
justement. En voici quelques- 
unes. 


Il sera dorénavant possible 
d’inclure dans son rapport 
d’impôt les intérêts hypothé- 
caires, les taxes foncières, les 
primes d’assurance et les coûts 
reliés au chauffage et à 
l’électricité, jusqu’à concur- 
rence de 5 000 $, dans les frais 
de déménagement. Il s’agit 
d’une heureuse nouvelle pour 
ceux et celles qui doivent 
déménager pour accepter un 
nouvel emploi ailleurs au pays, 
mais qui n’ont pas encore réussi 
à vendre leur propriété. 

Attention cependant: vous ne 
pourrez faire ces déductions que 
pour une ancienne résidence et 
seulement pour'une période de 


trois mois après 1997. Pour être 


admissible, des «efforts sé- 
rieux» devront aussi être faits 
durant cette période pour vendre 


la propriété. 

Il sera aussi possible de 
déduire de l’impôt le coût de la 
révision de documents juridi- 
ques, du remplacement des 
permis de conduire ét des 
certificats d’immatriculation, de 
même que des connexions et 
détonnexions publiques. 

L’envers de la médaille, c’est 
que vous serez désormais tenus 
de déclarer un revenu si votre 
employeur vous a accordé, 
directement ou: indirectement, 
des frais de réinstallation au 
cours de l’année. Et cela 
comprend, par exemple, les 


montants versés par l’em- 


ployeur en cas de vente à perte 
de la maison, de baisse de la 
valeur de l’ancienne propriété 
ou pour couvrir des paiements 
hypothécaires plus élevés suite 
au déménagement. - 

Autre petite nouvelle intéres- 
sante: un employeur qui aime 
divertir son personnel sur les 
lieux de son travail, ne pourra 
désormais déduire de l’impôt 
tous les frais reliés à l’achat des 
aliments, des boissons ou des 
«divertissements» qui sont 
offerts, qu’en raison de six 
événements à caractère social 
par année. Les employeurs, 
devront choisir judicieusement 
les occasions de fêter aux frais 
des contribuables! 


Un premier bonbon pour les contribuables: 


Abolition de la surtaxe 


YVES LUSIGNAN 


: “Ottawa 


Les coûtribuables cana- 
diens qui gägnent moins de 50 
000 $ par’annéé auront une 
ligne de rhoïns’ ÿremplir dans 


leur rapport d'impôt de 1998. 


Dans ja foulée de l'équilibre 
budgétaire qui sera atteint à la 


fin du présent exercice financier 
Je--31 mars et des budgets 


équilibrés. à venir au cours des 
prochaines añnées, le gouver- 


nement fédéral a décidé d’éli- 


miner à compter du ‘ler juillet 
la surtaxe des particuliers de 3 


pour cent et de la réduire pour 


ceux dont le revenu:se situe 
éntre 50 000.$ et 65 000 $. 


La surtaxe fédérale avait été. 


instituée en 1986 par le ministre 
conservateur des Finances, 
Michael ‘Wilson, à titre de 


mesure «temporaire» et dans le. 


but de réduire le déficit. Douze 


ans plus tard, Ottawa estime 
qu’il a maintenant les moyens 
de s’en débarrasser. 

Les Canadiens à faible reve-: 
nu auront aussi droit à un revenu 
supplémentaire libre d’impôt de 


500 $, dans le cas d’un. 


célibataire, et 1 000 $ dans le cas 
d’une famille. Cette mesure 
permettra à 400 000 Canadiens 
de ne plus payer d’impôt, alors 
que 4,6 millions en paieront 
moins. 

. Cet allégement fiscal n’aura 
cependant pas un grand impact 
sur les finances personnelles des 
Canadiens. Ainsi, cela ne repré- 


sentera en 1999 que 165 $ pour … 
une famille type de quatre 


personnes avec un revenu 
unique de 20 000 $, 149 $ pour 
un famille dont le revenu unique 
est de 35 000 $ et 238 $ pour 
une famille avec un revenu 
unique de 50:000 $. L’allége- 


… ment fiscal sera de’85 $ pour un 
‘ célibataire avéc un revenu de 20 


000 $, 150 $ s’il a un revenu de 


35. 000.$ et 219 $ si son revenu 


‘Autre nouvelle, pour le 
moins surprenante: le gouver- 
nement fédéral a participé, 
indirectement, à l’économie 
souterraine qu’il.ne cesse de 
dénoncer! 


Ce qu’on comprend à la 


lecture du budget, c’est que les 
organismes et ministères fédé- 
raux ne produisaient pas de T4 
pour leurs employés contrac- 


tuels. On sait que plusieurs de 


ces employés à contrat sont des 
anciens fonctionnaires qui n’ont 
pas survécu à la vague des 
compressions, mais qui ont 
ensuite-été réembauchés pour de 
courtes périodes. 

Selon le budget fédéral, 
seulement 85 pour cent des 
revenus d’un travail indépen- 
dant sont volontairement dé- 
clarés aux fins de l’impôt. Il 
reste donc un petit coussin de 15 
pour cent dans les poches des 
travailleurs indépendants, pour 
les vieux jours! 

Tout cela va bientôt changer. 
Depuis le 1er janvier, les minis- 
tères sont tenus de produire ces 
feuillets de renseignements. Les 
sociétés d’État emboîteront le 
pas le ler janvier 1999. 

On savait le ministre des 


Finances prudent. Le budget.en. 


offre une autre preuve éclatante. 
Paul Martin a prévu cette année 
une clause budgétaire pour... les 


est de 50 000 $. 

L’inondation au Manitoba et 
la tempête de verglas dans l’Est 
a ouvert les yeux du ministre des 
Finances sur l’importance du 
bénévolat dans les petites 
communautés, qui ne dépendent 
souvent que de ces hommes et 
ces femmes pour assurer les 
services essentiels en période de 
crise. À compter du ler janvier, 
l’indemnité non imposable pour 
les pompiers volontaires passera 
donc de 500 $ à 1 000 $, et tous 


les bénévoles des ‘services 


d’ urgence y auront droit. 


Pour le ministre des 
Finances, Paul Martin, ces 
mesures ne sont que le début: 
«Nous les renforcerons quand 


nous en aurons les moyens». Il. 


a promis qu’il réduirà davantage 


les impôts dès que le gouverne- | 
. ment pourra se. le permettre. - | 
Ce’qui est sûr,.c'est que’ le. 
: gouvernement a-maintenant les : 
moyens de ses” politiques. 

-Ottawa. .brévoit-même:-une 


tremblements de terre! 

A l’heure actuelle, les 
compagnies d’assurance n’ont 
pas de réserve spéciale pour les” 
pertes dues à des tremblements 
de terre. Or, les assureurs 
craignent les effets désastreux 
d’un tremblement de terre dans 
une région urbaine comme le 
sud-ouest de la Colombie- 
Britannique ou la vallée du 
Saint-Laurent, deux régions du 
pays où les risques sont les plus 
élevés. En fait les pertes seraient 
telles, lit-on dans le budget 
Martin, que les assureurs 
n'auraient pas les ressources 
financières requises pour 
couvrir les dommages assurés. 

Le budget annonce donc que 
les provisions de primes pour 
tremblement de terre des 
assureurs seront déductibles 
d’impôt, ce qui leur permettra de 
disposer plus rapidement des 
ressources financières requises. 

Enfin, le ministre Martin a 
une pensée pour les organismes 
de bienfaisance qui exploitent... 
des comptoirs de retour de 
bouteilles consignées! Elles 
pourront demander une déduc- 
tion ou un remboursement de 
taxe nette égal à 7 pour cent (ou 
15..pour cent si,la:province, 
participe au régime de la taxe de 
vente harmonisée TVH) de la 
consigne remboursable. 


__ de 3 pour cent 


augmentation de 3,8 pour cent 
des revenus provenant de 
l'impôt des particuliers en 1998- 
1999, malgré les deux mesures 
d’allégement fiscal. 

Ce sont d’ailleurs les parti- 
culiers qui, avec 71 milliards, 
fourniront près de la moitié des 
recettes anticipées de 151 
milliards. L’impôt des sociétés 
comptera pour 20,5 milliards, 
presqu’autant que la TPS, qui 
rapportera 20,9 milliards dans 


les coffres de l’État. Enfin, les 
cotisations d’assurance-emploi 


compteront pour 18,6 milliards 
dans les revenus de l’État. 


Du côté des dépenses, les 
seuls intérêts de: la dette : 
coûteront: 43,5 milliards de 
dollars aux Canadiens en 1998- 
1999, alors. ‘que la dette: 


-accumulée devrait $e chiffrer à à 
583, 2 milliards c de: ‘dollars. Les 


.de’ programmes 


ss’ "élèveront ‘enfin. à 104,5 
-milliards de dollars, en baisse de 


1,5 milliard. 


Alberta Foundation for the Arts: 


es. su 


PATRICIA HÉLIE . 


Edmonton : 


-Même:s ‘ils savent qu’ils 


risquent d’ébranler lourde- 
ent la sécurité financière des 
Qi troupes artistiques, les 
. administrateurs de l’Alberta 
Foundation for the Arts ont 
décidé d’aller de l’avant avec 
leur nouvelle formule d’octroi 
de subvention basée unique- 
ment sur les revenus gagnés. 


La décision, prise le 6 février 
dernier, n’a été rendue publique 
que la semaine dernière. 


La nouvelle formule fait 


donc abstraction de revenus tels 
que les subventions pour 


calculer le montant d’argent qui 


sera remis par la fondation, une 
décision qui déçoit beaucoup le 
directeur général de la troupe 
francophone L’'UniThéâtre, 
Daniel Cournoyer.«Je trouve 
que la formule basée sur les 
dépenses donnait une meilleure 


idée de l’envergure des activités 


qu'une compagnie faisait, 
explique M. Cournoyer. Je 
pense que 
carrément basé sur les revenus; 
ça ne veut pas dire qu’on offre 
nécessairement beaucoup à la 
communauté mais plutôt que 
c’est quelque chose qui Se vend 


lorsque c’est 


selon les revenus 


bien. D'abord à. ce niveau-là je 


suis déçu. Ïl y a également le fait 
qu'ils, ont rejeté tout le travail 
qui aété fait auparavant, le 
consensus ‘qu’on'avait eu sur 
l’autre formule, et ils ont 


carrément réjeté ça pour pousser : 
 SUF ce qu’ils voulaient, selon 
‘ moi, dès le départ C est-à-dire 


baser l’octroi de subvention sur 
les revenus gagnés. Ça a été un 
gros gaspillage de temps et je ne 
pense pas que la nouvelle 
formule prenne en considération 
le mandat des associations; je ne 
parle pas‘seulement de L’Uni- 
Théâtre, mais aussi des compa- 


gnies de création. Elles vont : 


avoir plus de misère et vont être 


- obligées de présenter des choses 


qui se. vendent facilement, qui 
ne sont pas nécessairement bien 
réfléchies ou bien développées. 
Je ne suis pas sûr que ce soit 
notre rôle et je ne pense pas 
qu’on soit là pour faire de 
l’argent. Nous sommes des 
associations à but non lucratif: 
c’est le système qui nous impose 
d’être ce genre d’association et 
en même temps notre propre 
fondation nous pousse dans une 
direction à profit.» 

«Je pense aussi à une compa- 
gnie d’Edmonton, Concrete 
Theatre, qui fait beaucoup de 
théâtre social dans les écoles et 


qui ne ‘chargeait pas pour 


. Société de théâtre de Calgary: 


Deuxième Salon de 


DAVID H. BERNARD-BRET 


Calgary 


‘ Qu’on se le dise, l’holisme 
et la clairvoyance ne sont pas 
des sciences occultes. La 
preuve: on les place sous les 
feux de la rampe. 


Tel est le message que. 


voulait faire passer la Société de 
Théâtre de Calgary (STC) les 
20, 21 et 22 février derniers en 
tenant un Salon de l’holisme et 
de la clairvoyance bilingue qui, 
signalons-le, à réussi à attirer 

lus de 350 personnes. Ce 
Sr permet à la STC non 


seulement de ramasser des fonds 
et pouvoir ainsi continuer à 


présenter ses créations, mais 


aussi d’offrir aux francophones 


de Calgary des services. 


originaux et utiles. 


Les médecines douces et la 
parapsychologie sont de plus en 


plus utilisées dans le cadre de la 


médecine traditionnelle. Citons 
pâr exemple le cas de Christine, 
hypnothérapeute diplômée, qui 
est originaire d’Annecy 


. (France). Selon elle, certains 


spectacles à sensations ont 


injustement donné à l’hypnose 


une mauvaise réputation. Cette 
science, qui-remonte à l’an- 


Photo: Patricia Hélie 


Daniel Cournoyer, directeur général de L'UniThéâtre. 


présenter ses pièces. Ils rece- 
vaient des subventions du 
ministère de la Santé et comme 
les subventions ne sont pas 
éligibles dans la nouvelle 
formule, ils n’ont absolument 
aucun revenu; comment 
peuvent-ils survivre?» 


cienne Égypte, s’applique tout 


d’abord à un large éventail de 


problèmes quotidiens (trauma- 
tologie, dermatologie, aller- 
gies..) et de plus en plus de 
professionnels de la médecine y 
ont recours, après avoir constaté 
que cette intégration ne pouvait 


* être que positive. 


On notera aussi la présence 
d’une autre science venant 
d'Égypte et vieille de 4 000 ans: 


la réflexologie. Art de la 


guérison naturelle, la réflex- 
ologie est basée sur le principe 
que des points situés sur les 
mains et les pieds correspondent 


à chaque partie du corps 


Le directeur de L’UniThéâtre 
trouve tout de même un.côté 
positif dans tout ça. L’exécutif 
de la fondation a consenti à ce 
que les dons soient inclus dans 
les revenus et a accordé trois ans 
aux compagnies les plus 
touchées pour entrer totalement 


humain. Ainsi, en les mani- 


pulant, on peut améliorer. sa 
condition. Qu’on ne s’y trompe 
pas; la réflexologie ne supplante 
pas la médecine. Selon ses 


praticiens, il s’agit plutôt d’un 


complément thérapeutique. 


Le salon n’aurait bien sûr pas 


été complet sans Îles arts 
divinatoires (tarots, numéro- 
logie...) et là encore, de nom- 
breuses innovations sont au 
programme. Il est bien loin le 
temps du tarot de Marseille 
même si celui-ci demeure un 
outil fascinant. Certaines 
méthodes telles que celle du 
“voyageur” (inventée en 1984 
par-James Wanless) privilégient 


brentions. seront accordées 


dans la nouvelle formule. «On 
ne sera pas coupé tout d’un 
coup. Ça nous donne 
l’opportunité de s'ajuster et 
nous oblige à faire d’autres 
activités. On a déjà commencé 
à ajouter des revenus avec la 
tournée de Comment devenir 
parfait en trois jours en 
Saskatchewan ainsi qu’avec un 
contrat de service avec La Cité 
francophone pour la gestion de 
la salle. Ce-sont des revenus de 
plus qui n’ont pas nécessaire- 
ment à voir avec le théâtre, mais 
qui vont faire que l’impact 
risque d’être moindre qu’on 
pensait. On croyait avoir une 
baisse se situant entre 12 000 $ 
et 14 000 $ mais de la façon que 
ça va présentement, ce sera entre 
10 000 $ et 12 000 $ au'total.» 

Avec la tournée en Saskat- 
chewan, c’est la première fois 
que L’UniThéâtre sort des 
frontières de la province avec un 
produit pour jeune public. La 
compagnie se tourne donc vers 
de nouvelles activités qui 
ajoutent autant au répertoire 
qu’à la colonne des revenus. 
Selon Daniel Cournoyer, ces 
activités n’ont pas été ajoutés 
dans l’unique but de faire 
augmenter les chiffres, mais 
bien parce que c’était prévu. 
«Mais tant mieux si ça aide avec 
les revenus!» 


l’holisme et de la clairvoyance 


une symbologie plus adaptée au 


monde actuel et aux préoccu- . 


pations de nos contemporains. 
D'autres emploient des sym- 
boles plus ésotériques et moins 
rigides qui font plus appel à la 
médiation de l’inconscient. 


Va 


Devant le succès de ce salon, 


gageons que la Société de 
théâtre profitera de l’occasion 
pour se diversifier davantage et 
sortir des sentiers battus. Manon 
Breton et France Jean, ini- 
tiateurs du projet, vous donnent 
d’ailleurs rendez-vous pro- 
chainement à Edmonton pour 
une nouvelle édition du salon de 
la clairvoyance et de l’holisme. 


‘Un départ 
| ‘stratégique | 


: Tout le monde s’avoue. Surpris de la dada de 
. Daniel Johnson et pourtant, c’est de loin la meilleure 
solution pour avenir du Parti libéral du Québec 
et, par extension, pour tous les fédéralistes au PAYS. 
Ce qui est surprenant, c’est l’ ‘incroyable justesse du 
timing. . | : 


H Î 


On sentäit la fébrilité gré-éleciorale dans l’ air; porté 


par les indéniables qualités de leader qu’il a 


démontré durant la crise du verglas, qualités qui lui. 


ont valu l’admiration de l’électorat québécois, 
Lucien Bouchard voguait toutes voiles sorties, vers 
une écrasante victoire au printemps. La démission 
de Daniel Johnson vient porter un très'sérieux coup 
à ce plan d’avenir. Tout d’abord, lé Parti québécois 


ne peut pas déclencher des élections alors que le . 


parti d'opposition est en pleine course au leadership, 
course dont les résultats pourraient n’être connus 
qu’à la mi-juin. | 


Deuxièmement, et la plupart des analystes 
s’entendent sur ce point, Il serait suicidaire de 
: déclencher des élections tout de.suite après, donnant 
ainsi une longueur d'avance au nouveau chef après 
plus d’un mois d’intense couverture médiatique. 

Selon toute vraisemblance, on parle maintenant 
d’une élection à l’automne prochain;' voire au 
printemps de 1999. Stratégiquement, la démission 
de Daniel Johnson est un coup de génie. 


La deuxième partie de l’équation consiste 
maintenant à lui trouver un successeur. Et ce ne sera 
pas chose facile. Quelle que soit l’opinion que l’on 
a de l’éfficacité politique de Daniel Johnson, il faut 
reconnaître que bien peu auraient eu sa ténacité et 
son stoïcisme devant l’adversité. Malmené sur tous 
les fronts, vilipendé par ses collègues d'Ottawa, 
victime d’obscures tractations par les membres de 
son parti, il a su mener sa barque sinon avec éclat, 
du moins avec constance. 


fédéraliste le plus populaire au Québec. Et je me 
jette à l’eau en affirmant qu’il acceptera., Parce qu’il 
n’a pas le choix. Moralement, les Canadiens ne lui 
pardonneraient pas de refuser un poste qui lui donne 
la chance de battre les souverainistes sur leur propre 


terrain. C’est un calcul risqué et:il n’est pas dit qu’il : 


parviendrait à remporter les élections. Mais si c’était 
le cas, le capital politique qu’il amasserait d’une 
telle victoire serait immense. Au contraire, s’il 


refuse le défi et que Lucien Bouchard remporte les 


élections, son étoile e en 1 serait it fortement ternie. 
_: On peut : aussi envisager la candidature de Liza 

Frulla (qu’elle refusera, puisqu'elle travaille 
maintenant dans les médias) et de Pierre Paradis 
(pas le charisme nécessaire), rien n’y fera: Charest 


ou rien. Pour paraphraser le pirate des aventures . 


d’Astérix: Alea jacta est. Les dés son 


jetés. 
TT À 


On parle bien sûr dé Jean Charest, le politicien 


” Fränçois V. Pageau . 


u 


COURRIER DU LECTEUR 


La trahison finale 


Monsieur l'éditeur, 


Les politiciens ont essayé 
pendant les dix dernières années 
de cacher la vérité aux 
Canadiens, concernant l’ Accord 
F'de libre-échange nord-américain 


+ (ALÉNA) de 1988. Les derniers 
: morceaux qui tombent enfin en 


. place prouvent une fois pour 
toutes que Brian Mulroney a 
délibérément trahi notre nation 
en ayant deux ensembles de 
livrés, l’ALÉNA trompeur, que 
les Canadiens ont le droit de 


« voir, celui qui donne aux États- 


Unis un petit pourcentage de nos 
ressources, et le deuxième 


. ensemble, le VRAI ALÉNA, 


Directeur: 
Adjointe Admin: 
Journaliste: 

- Infographiste: 


_ OPSCOM 


° Tél 15 241-5700 


‘Le Franco est membre & l'APE Au niveau national, il est représenté par OPSCOM. Le Francs estimpriné ‘ 


- celui que les Canadiens ne 


pourront pas voir avant l’an 
2018. Ce dernier donne le 
contrôle complet de notre pays 
aux État-Unis dès 2005. 


Après la signature de 


l'ALÉNA, un négociateur 
américain a dit à un groupe de 


journalistes: «Je n’aurais jamais 
pensé qu’un jour le gouver- 


nement canadien nous donnerait 
leur pays». Ces mots firent la 


Une dans les journaux et 
Mulroney dut passer à la 
télévision pour expliquer que le 
négociateur américain se 


trompait et lança un défi aux . 


Canadiens, celui de lui montrer 


François Pageau 
Micheline Brault 
‘ Patricia Hélie 
Charles. Adam 
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| “HortMeMurray ‘ 


le faux ALÉNA sur lequel il 
avait «vendu» le Canada. 


Tout de suite après que 
Mulroney ait paru à la 
télévision, le négociateur en 
chef, Clayton Yeutter dit à ces 
compatriotes: «Les Canadiens 
ne réalisent pas que Mulroney 
les a trahis et.que dans 20 ans 
ils vont être absorbés dans 
l’économie américaine.» 


Peu après, une très brave 
femme du nom de Shelley Ann 
Clarke confirma ce que les 


négociateurs américains avaient 


‘suite à la pâge 13... 
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UT : Joël Lavoie : 


Dans sa alettre du 21 février 
dernier publié dans le Ed- 
monton: Journal, M. Peter 
Goldring, député fédéral 
d’Edmonton-Est laissait aller 


diens-français. 


* Mais qu’avons-nous fait 


: pour mériter une telle réaction? 


Nous avons réaffirmé notre 
position d’ardents défenseurs du 
fédéralisme canadien, nous 
avons dit que des communautés 


francophones fortes partout au : 


Canada pourraient aider à garder 
des Québécois (aussi Canadiens 
français) à l’intérieur du pays. : 
Nous avons aussi demandé au 
gouvernement fédéral d'utiliser 
Ja négociation plutôt que la loi 
pour garder le Canada uni, 
position défendue par d'émi- 
nents fédéraiistes. 

M. Goldring est un homme 
qui ne-s’embarrasse pas de 
nuances et qui ne ménage pas 
ses effets pour faire impression. 
Son attaque personnelle contre 
notre directeur général et ancien 
président M. Georges Arès est 
inacceptable. Nous voulons lui 
rappeler que notre association 


À l’école Connaught de Medicine Hat: 


© toute sa hargne (pour ne pas” 


dire haïne) envers les Cana- 


L' ‘ACFA réplique 


est: dirigée par un comité 


exécutif élu et qu’à cet effet il a 
tort de personnaliser ainsi ses 
attaques. 

Nous avons relevé plusieurs 
erreurs grossières dans sa lettre 
et qui méritent d’être corrigées: 

*M. Goldring compare la 
présence de 60 000 Franco- 
Albertains à celle de 260 000 
Albertains de descendance 
ukrainienne. Selon Statistiques 
Canada, 306 785 Albertains 
s’identifient d’origine ethnique 
francophone et 258 920 s’iden- 
tifient comme d’origine .eth- 
nique ukrainienne. Plus de 160 
000 personnes sont bilingues 
(français-anglais) et peuvent 
donc bénéficier de l’appui 
accordé à la culture française en 
Alberta. De plus la communauté 
francophone est multiculturelle, 
elle s'enrichit de gens en 
provenance de toutes les parties 
du monde. L’ ACFA appuie les 
politiques en matière de 
multiculturalisme. 

* M. Goldring mentionne 


que “L'ACFA received a 12 000. 


000$ : federal 
1994.”L’ Entente 


grant in 
Canada- 


communauté, signée en 1994, 
accordait 12$ millions .au 


Ste 


développement. de l’ensemble 
de la communauté francophone 
de l’ Alberta pour une période de 
5 ans. Plus d’une centaine de 
groupes oeuvrent au dévelop- 
pement du fait français en 
Alberta et sont éligibles à ces 
subventions. | 
*M. Goldring mentionne que 


4 000 000$ sont versés par année 


pour la gestion scolaire franco- 
phone. Contrairement à ce 
qu’affirme M. Goldring, le 
gouvernement fédéral verse 
moins de 900 000$ par an pour 
la gestion scolaire francophone 
et ce pour une période de six ans 
se terminant le 31 mars 1999. 

*Le député réformiste 
d’Edmonton-Est soutient que 10 
000 000$ par année vont pour 
l'éducation de jeunes franco- 
phones. L’enseignement du 
français langue maternelle coûte 
976 038$ par an. Le gouverne- 
ment fédéral verse 5 000 000$ 
pour l’enseignement du français 
langue seconde en Alberta 
(French immersion and core 
French). L’Alberta est une des 
provinces où l’enseignement du 
français langue seconde est le 
plus populaire. 

Comme membre du Parle- 


ment, M. Goldring a le devoir 


‘de donner les vrais chiffres et de 


les présenter d’une façon hon- 


nête. Il semble avoir choisi 
délibérément de présenter une: 


version distordue de la vérité. 
M. Goldring nous accuse de 

perpétuer l’instabilité politique 

au Canada alors que son Parti 


n’hésitait pas l’an dernier à: 


demander aux Canadiens de ne 
pas élire un Premier ministre 
provenant du Québec dans une 
campagne publicitaire. Drôle de 


. façon de parler de réconciliation 


nationale- rejeter la candidature 
de quelqu'un sur. la base de son 
origine. + 

Nous sommes fiers d’être 
des Canadiens français. Nous 
croyons fermement que la majo- 
rité des Albertains et des autres 
Canadiens sont des gens ouverts 
et généreux dans la mesure où 
l'information qu’on leur trans- 
met est véridique. 

C’est cette incompréhension, 
cette intolérance et cette 
désinformation délibérée, dissé- 
minée par des gens comme M. 
Goldring, qui pourrait un jour 
détruire notre pays. 

La Présidente 
Louisette Villeneuve 


Le bonhomme Carnaval était de passage 


BRIGITTE CARDINAL 


Medicine Hat 


Le bonhomme Carnaval 
est évidemment né au Québec, 
mais saviez-vous qu’il visite 
aussi les enfants de l’Ouest 
canadien? 


En effet, le bonhomme Car- 
naval est présent depuis 
maintenant neuf ans au camaval 
d’hiver de l’école Connaught, à 
Medicine Hat. Connaught est 
une.école primaire dont la 
moitié des élèves font partie du 
programme d'immersion fran- 
çaise. Les professeurs-organisa- 
teurs, en majorité francophiles, 
se font un immense plaisir à 
chaque année de transmettre 
cette coutume typiquement 


“québécoise. Et, encore cette 


année, la tradition s’est pour- 
suivie, du 5 janvier au 6 février 


È 


dernier. 
À l’aide de diapositives et de 


photos, les enfants admirent le. 
château Frontenac, les sculp- 
tures de glaces, les duchesses du’ 


carnaval et, surtout, le bon- 
homme Carnaval. Après la 
théorie, les activités peuvent 


commencer. Un concours de 


Le roi et ia reine du Carnaval, Melissa Artemenko et Gregory Cruickshank, en compagnie 


du Bonhomme carnaval. 

dessins ayant pour thème le 
carnaval, le couronnement des 
rois et des reines et finalement, 
une journée complète d'activités 
intérieures et extérieures, tel que 
le tir à la corde, la danse et plu- 
sieurs jeux. 

© Tous les. participants du 


carnaval, plus de 400 en tout, . 


autant anglophones que franco. 
: philes, ‘étaient fiers de porter 


Peffigie du Carnaval de Québec 


-1997 que les organisateurs du 


Carnaval avaient généreusement 
offert. 

Merci beaucoup bonhomme 
Carnaval pour ce plaisir im- 
mense, et à l’année prochaine! 


'CHFA Alberta : 


Journée internationale de la femme: 


PATRICIA HÉLIE 


Edmonton 


À l’occasion de la journée’ 


de la femme, le 8 mai, Le 
Franco a réuni trois femmes 
de milieux et d’âges différents 
afin de faire le point sur la 
situation de la femme d’au- 
jourd’hui. 


C’est ainsi qu’Ariane 
Lemire, 17 ans, étudiante en 
douzième année; Josée Berge- 
ron, 33 ans, enseignante à la 
Faculté Saint-Jean et Suzanne 
Thibaudeau, 55 ans, fraîche- 
ment retraitée, ont fait connais- 
sance pour l’occasion. 


Le Franco: Les hommes 
ont-ils vraiment changés ou 
jouent-ils simplement mieux 
leurs cartes? 


Ariane: C’est juste qu'ils 
approchent les choses différem- 
ment sans avoir tout à fait 
changé intérieurement. Parmi 
les seuls niveaux où ils ont 
vraiment changé, c’est que la 
plupart ont plus de respect 
envers nous. À part de ça ils sont 
pas mal pareils, un peu moins 
violent peut-être. 


. Suzanne: C’est peut-être 
nous qui leur avons donné le 
message quand on leur a dit 
qu’on voulait faire les choses 
nous-mêmes, qu’on était 
capable d’ouvrir la porte de 
notre voiture et des choses 
comme ça. Il y a peut-être aussi 
la force des événements: 


aujourd’hui, les femmes vont à 
l’école, prennent des carrières et. 


s'inscrivent à l’université. Alors 
à ce point de vue-là, les hommes 
sont obligés de donner un coup 
de main qui est peut-être plus 
apparent qu’il l’était il y a 25 ou 
30 ans. 


Ariane: Il y a aussi qu’on a 
tellement changé en tant que 
femme au cours des trente 
dernières années qu’ils n’ont pas 
eu le choix de changer. Avec tout 
le travail qu’on a fait nous- 


Photo: Patricia Hélie 


Josée Bergeron, Suzanne Thibaudeau et Ariane Lemire ont eu 
beaucoup de plaisir à partager leurs opinions. 


mêmes pour améliorer notre 
situation, améliorer notre savoir, 
les hommes n’ont pas eu le 
choix de suivre. . 


Josée: J'irais dans la même 
direction dans la mesure où il y 
a eu des ajustements néces- 
saires. Il y a aussi eu, dans les 
rapports, la notion de respect en 
terme de femmes en recherche 
d’autonomie, que ce soit par 
l’éducation ou par un meilleur 


“revenu. Quand on a à négocier 


des choses, la position des deux 


. partenaires est maintenant un 


peu plus égale. : 


Josée: C’est aussi de prendre 
des décisions qui affectent la 
famille. C’est plus difficile pour 
les hommes aujourd’hui de dire 


«on déménage». C’est peut-être : 


à cause du développement de 
leurs propres relations sociales; 
mais ça a permis l’expression 
d’une autonomie dans les 
négociations des deux parte- 
naires. Parce que maintenant on 
pense plus en terme de parte- 
naires qu'uniquement en terme 
d’un chef de famille. 


Le Franco: On dit que les 
choses ont beaucoup changé. 


plusieurs choses. Si on remonte, 
je pense que d’une part, l’accès 
à l'éducation a permis l’ex- 
pression de voix féminines 
différentes. Ça a été un gain 
majeur. Il y a aussi la remise en 
cause des rôles sociaux qui 
étaient fixés auparavant: si on 
était ouvrier, nos enfants étaient 
ouvriers. Si on était médecin, 
nos enfants étaient médecins. Ce 
n’est pas seulement les femmes 
qui ont bénéficié de ça, mais 


aussi les groupes qui ne. 


trouvaient pas leur place. Il y a 
aussi eu l’obtention du droit de 
vote, les changements au code 
de loi, (le changement de terme 
«chef de famille» pour «autorité 
parentale»), l’action des 
militantes et bien d’autres. 
Ariane: On a beaucoup plus 
de ressources aussi. Au niveau 
personnel, on n’a plus peur 
d’être seule. Pour moi, ma 
famille c’était juste ma mère, ma 
soeur et moi. Ça m’a permis de 
voir que peu importe ce qui 
arrive, je vais toujours être 
capable de faire ce que je veux 
et de surmonter les obstacles qui 
vont arriver. Après, une fois que 
je suis prête, là l’homme rentre 
_dans le portrait. Autrement dit, 


Qu'est-ce qui fait que les: pour réussir, on n’a pas besoin 


femmes ont exigé ces change-. 


ments? 


Josée: Iln’y a probablement 
pas d’élément précis. Je pense 
que ça a été la conjonction de 


d’un homme. 


Le Franco: Est-ce que le 
fait d’avoir plus de familles 
_mono-parentales a aidé les 
femmes à atteindre 


Ligne 1 888 du Budget de 1998 


Ministère des Finances 
. Canada 


-, Department of Finance L 
- Canada : se 


Pour obtenir plus de renseignements, :. Et 
téléphonez sans frais, du lundi. au 
vendredi de8hà 22 h ŒNE). 


i 


l'indépendance? 
Ariane: Je regarde ma mère 


‘aller, comment elle a dû tra- 


vailler fort et les choses qu’elle 
a dû faire pour qu’on en soit où 
on en est aujourd’hui. C’est 
comme elle me dit, «Si tu as le 
choix, fait-le jamais toute 
seule.» Les conditions sont 
vraiment trop difficiles. C’est 
sûr que ça a permis d’avoir une 
relation avec elle et ma soeur qui 
fait que nous sommes très 
proches. Même l’aspect de la 
sexualité est beaucoup plus 
ouvert. On parle de n’importe 
quel sujet n’importe quand. 


Suzanne: L'évolution de la. 


société a peut-être amené des 
situations difficiles mais a 
amené une certaine évolution 
parce qu’il n’y a pas que du 
négatif dans une situation, il y a 
toujours du positif qui fini par 


es hommes ont changé... 
ais pas tout à fait 


femmes sont majoritaires. Mais 
si on regarde au deuxième, 
troisième cycle, en maîtrise eten 
doctorat, il y a une chute. 


Suzanne: Ce n’est pas que 
dans l’aspect de la société. Ceg 
sont les femmes qui ont toujours 
eu les enfants et ce sont les 
femmes qui vont toujours avoir 
les enfants. Alors dans ta 
carrière d’étudiante, après ton 
bac, souvent tu commences à 


_élever ta famille. Ces femmes se 


sortir. Par exemple, si on part de 


lannonce qu’on voit souvent à 
la télévision où on voit la 
première étudiante en médecine. 


- Elle se faisait ridiculiser et a dû 


travailler fort pour tenir le coup 
mais ça a apporté beaucoup aux 
femmes. Dans le temps, c’était 
les familles très à l’aise qui 
permettaient aux filles de faire 
ça, mais ça a pris ces choses-là 
pour qu’on en vienne à une 
situation, non pas encore idéale, 
mais plus favorable pour les 
femmes. 


” Josée: Je pense qu’une des 
raisons pourquoi les femmesont 


voulu que les choses changent, 


c’est que d’être sur le marché du 
travail et d'acquérir ses propres 


- Sous, Ça place la personne dans 


une autre situation par rapport à 


elle-même et par rapport à son 


partenaire. Ça donne une 
autonomie. C’est vrai qu’au- 
jourd’hui les femmes ont un plus 
grand choix de carrière. Ceux 
qui voulaient être infirmières 
peuvent maintenant devenir 
médecin. Les opportunités sont 
plus grandes, mais il reste 
encore la question d’équité 
salariale. Même à l’université, 
si on regarde en sciences 
sociales, au premier cycle les 


Pour toute question concernant le budget fédéral. 


doivent alors de faire une pose 
pendant que le mari va continuer 
à faire sa maîtrise. Automa- 
tiquement, la maîtrise, l’homme 
la finit et la femme va la remettre 
à peut-être cinq ou dix ans plus 
tard. C’est une réalité et même 
si on essaie de tourner les 
montagnes à l’envers, ça va 
toujours rester. 


Le Franco: Est-ce que ça 
vous est déjà arrivé d’être 
dans une situation où, pour le 
même travail, un homme 


‘ gagnaït plus que vous? 


Suzanne: Oui. J'étais agente 
de développement et l’homme 
qui a pris le poste après moi a 
eu un salaire de 15 ou 18 000 $ 
par année de plus que ce que 
J'avais. Les raisons qu’on 
donnait à ça, c’est que j'étais 
mariée et que mon mari faisait 
supposément un bon salaire. 
Deuxièmement, je n’avais pas le 
papier universitaire que lui 
avait, mais j'avais de l’expé- 
rience de vie qui pouvait 
compenser. Je ne blâme person- 
ne. C'était d’ailleurs un homme 
très compétent. Mais il était 
normal que la femme donne de 
son temps bénévolement. Ce 
travail ne pouvait pas complè- 
tement se faire comme bénévole 
parce que ça demandait trop 
mais la femme n'avait pas 
besoin d’être payée tant que ça 
et puis j’avais un mari qui, 
supposément, faisait un bon 
salaire. Ça n'a rien à voir parce 
que le travail que je faisais était 
le même que mon successeur et 
le nombre d’heures aussi. 
Suite en page 14 
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Golloque annuel de la FPFA: 


Partenariat scolaire: 
foyer-école-communauté 


PATRICIA HÉLIE 


Edmonton 


C’est sous le thème 
Partenariat scolaire: foyer- 
école-communauté qu’aura 
lieu les 13 et 14 mars pro- 
chains le colloque annuel de la 
_ Fédération des parents fran- 
cophones de l’ Alberta (FPFA). 


Cette année, le conférencier 
invité sera Michel Lafortune, 
psychologue et chargé de cours 
à l’Université de Sherbrooke et 
l’Université de Montréal. Sa 
première conférence portera sur 
le thème du colloque et sa se- 
conde, le samedi, sur le respect, 
la discipline et les habitudes de 
vie avéc les enfants. 

Les principaux ateliers du 
colloque porteront sur Îles 
classes à niveaux multiples, les 
élections scolaires et la gestion 
scolaire. Le premier, les classes 
à niveaux multiples, sera donné 
par Pierrette Messier, ensei- 
gnante à l’école Notre-Dame 
d’Edmonton. «il y a souvent un 
mythe autour de la classe 
multiple, explique la directrice 
générale de la FPFA, Mariette 


Rainville. Les parents ne sont 
pas toujours convaincus que 
l’enfant va faire tout son 
apprentissage à l’intérieur de ce 
genre de classes. Qu’il s’agisse 
de parents d’enfants d’âge 
préscolaire ou scolaire, ils vont 
pouvoir mieux comprendre le 
principe de la classe à niveaux 
multiples.» 


Étant donné que des élec- 
tions scolaires auront lieu en 
octobre 1998, un atelier ayant 
pour but de permettre aux 
parents de comprendre le rôle et 
les responsabilités du conseiller 
scolaire sera offert samedi. 
«Parfois on pense que pour être 
conseillers scolaires ça prend 
des études à plus finir, remarque 
Mme Rainville. Ça ne prend rien 
de ça. Les seules choses que ça 
prend c’est avoir 18 ans ou plus, 
être citoyen canadien et avoir un 
intérêt pour l’éducation fran- 
çaise langue première. C’est 
Jean Bergeron qui va donner cet 
atelier parce qu’on voulait avoir 
quelqu'un d’objectif, qui ne 
faisait pas partie des élus ou de 
l’administration des conseils 
scolaires, mais ausst quelqu’un 
qui avait de l’expérience. On va 
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donc répondre aux questions des 
parents, expliquer quels sont les 
rôles et les responsabilités. En 
même temps, on va sensibiliser 
les parents à l'importance des 
élections scolaires.» On se sou- 
viendra que, par le passé, la 
participation des électeurs aux 
élections scolaires était loin 
d’être suffisante.» 


L'atelier sur la gestion sco- 
laire permettra de faire le point 
sur ce qui a été fait et ce qui s’en 
vient de ce côté. Cet atelier sera 
donné par M. Raymond 
Lamoureux, consultant pour la 
Fédération des conseils scolaires 
et de coordinations. «Encore 
une fois, on voulait quelqu'un 
qui soit objectif, poursuit Mme 
Rainville. Il parlera de l’étude 
des besoins éducatifs des élèves 
qui a été faite à travers la 
province et de où nous en 
sommes rendus au niveau de la 
gestion scolaire, dans les 
modèles de gestion qui sont en 
train de se discuter. L’atelier n’a 
pas pour but de déposer des 
résultats parce que la Fédération 
des conseils scolaires et de 
coordination n’est pas rendue là. 
Ça va permettre aux parents 


Li 


d’avoir accès à cette infor- 
mation, de poser leurs questions 
et de comprendre les enjeux 
dans chacun des modèles 
discutés.» 

L'intégration culturelle au 
foyer, les techniques d’ani- 
mation, l’aide aux jeunes dans 
leur apprentissage, le dévelop- 
pement d’un plan de marketing 
pour le guide d’accompagne- 
ment et la présentation des 
programmes post-secondaires 
figurent également au nombre 


- des ateliers au programme. 


Évidemment, l’Assemblée 
générale annuelle aura 
également lieu au cours de la 
journée de samedi et les postes 
de vice-présidence ainsi que 
trois postes de conseillers 
doivent être comblés. Pour ce 
qui est du poste de présidence, 
même si Sylvie Mercier se 
représente, rien n’empêche 
d’autres candidats de se 
présenter au même poste. 


Le colloque aura donc lieu 
les vendredi 13. et samedi 14 
mars prochains à l’hôtel Coast 
Edmonton Plazza, ancienne- 
ment l‘hôtel Renaissance. 


Avez-vous déjà songé à déménager Cherchez-vous un endroit Êtes-vous dans 


dans un édifice où la langue 
d’usage est le français? 


où les activités sont 
en français? 


la cinquantaine? ? 


Alors ne pensez pas aux pyramides d' Égypte, 
mais plutôt aux Appartements St-Thomas û Edmonton! 


APPARTEMENTS CONFORTABLES ET SÉCURITAIRES 


- Appartements à une | 


Au centre du quartier 


BONNIE DOON 


- Près de l'église St-Thomas d'Aquin 

- Près du Centre d'achats Bonnie Doon 
- Près de la Cité francophone 

- Près du tränsport en commun 


La langue et la justice. 
La Loi sur les langues officielles reconnaît 
que le français et l’anglais sont les langues 
officielles des tribunaux fédéraux et que 
chacun a le droit d'employer l’une ou 
l’autre dans toutes les affaires dont ils sont 
saisis ainsi que dans les actes de procédure 
qui en découlent. 


+ Oui? 


ou deux chambres 
- Service de repas chauds 
- Soins de santé 
- Activités sociales 


“Poür de DIU amples détails, < communiquez, 
_avec la Direction générale q au. 


Une fête sous le signe du soleil et de la joie 


Concours de sciotteux chez les jeunes. 


FRANÇOIS PAGEAU 


C’est accompagnée d’un 
magnifique soleil que s’est 
déroulé la 49e édition de la 


Cabane à sucre d’Edmonton à. 
La Cité francophone les 27èt. 28 Es 


février derniers. 


û » Mrs 
NN 


Photo: Patricia Hélie 


Sciottage, tire d’érable, 
promenades en traîneau, 
multiples spectacles, bonne 


‘bouffe et animations variées ont 
‘ponctué cet événement ex- 


trêmement populaire puisque 


plusieurs centaines de personnes : 
ét'uñ nombre encore plus grand : 


La 


.C'’est le vendredi matin que 
tout a débuté avec le spectacle 
jeunesse d’ Angèle Arseneault, à 
l’école Maurice-Lavallée. Pour 
l’occasion, la plupart des écoles 
françaises du Conseil scolaire 
du Centre-Nord s'étaient 
déplacées. Après le spectacle, 
tout le petit monde est allé à La 
Cité francophone. Les enfants 
ont passé . des moments 
mémorables et ont entamé la fin 
de semaine du bon pied. Le soir, 
c’est le spectacle pour tous 
d’Angèle Arseneault, au théâtre 
de La Cité, qui entamait les 
festivités du week-end. 


CETTE 


ins À 


Samedi l'dimanche en direct. De g. à dr.: Marcel préville, Eve Marie Forcier, 
Marie Lavoie et Dominique Roy 


Le lendemain, samedi matin, 
Radio-Canada ouvrait le bal 
avec la transmission en direct 
d’une partie de l’émission 
Samedi l'dimanche. Caricature, 
cours de danse en ligne, 
sciottage, entrevues et musique 
de circonstance composaient le 
menu brunch de l’émission. 


Vers les 10h, la foule a 
commencé à arriver et le flot ne 
s’est pas arrêté jusqu’à tard dans 
l’après-midi. Si la fringale se 
déclarait, on pouvait se sustenter 
àun De où de La Cité. Chez: Tante 


Amandine. Cabane à sucre 
oblige, le menu était composé de 
mets typiquement canadiens- 
français: tourtières, fèves au lard 
et tarte au sucre chez Thérèse, 
crêpes et saucisses dans le sirop 
d'érable chez Amandine. Sans 
oublier la fabrique de tire 
d’érable instailée dans Île 
stationnement. 


Côté spectacles, les amateurs 
étaient choyés par la variété des 
artistes présents: Les Twés de St- 
Isidore, Marie-Josée Ouimet.et 
France Levasseur, Diane Caron 


‘et-Marie- Claude. Meunier. et 


Alex Mahé Pour les’ S" Jeunes de 


RL LEE 


corps et de coeur constituaient 
‘le menu de la chanson. Pour les 
amateurs de danse, les petits-de 
La Girandole et les Pas légers 
ont virevolté pour le plus grand 
bonheur des spectateurs. | 


défaut non plus. En plus des 
promenades à traîneau et du 
concours de sciotteux, l’artiste 
Claude St-Onge faisait des 
caricatures et un centre de dessin 
avait été aménagé au premier 
étage. Le Centre d'expérience 
préscolaire en a profité pour 

| © faire une journée porte ouverte; 
les gens étaient invités à 
découvrir les nouveaux locaux 
de la garderie. On avait aussi un 
centre de maquillage pour 
enfants et de nombreux kiosques 
d’exposants. 


Pour les amateurs d’arts 
visuels, on présentait une 
exposition de Paysages d’hiver 
au Centre d’arts visuels au rez- 
de-chaussée de La Cité. Au 
cours de l’après-midi, on a 
effectué la remise du ceinturon 
à Thomas Lamontagne, Maître 
sucrier. On a aussi présenté les 
dignitaires de l’événement: Bill 
Smith, Raj Pannu et Gene 
Zwozdeski. 


Tout le monde y a donc 
trouvé son compte et on peut 
affirmer que la Cabane à sucre 
constitue une tradition qui s’est 
poursuivie cette année encore 
avec vigueur et enthousiasme. 


Vos « poignées d'amour » 


vous gênent ? 
g 


Laissez G voiture à La maison et 
Défi santé : notre responsabilité à tous” 


marchez : cet exercice simple 
donne des résultats de taille ! 
== << PARTICIPSCTION Æ 
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DENISE LAVALLÉE 


Plamondon 


C’est sous un ciel infiniment 
bleu et ensoleillé que s’est 
déroulée l’activité de Cabane à 
sucre au Centre culturel de 
l’Association canadienne- 
française (ACFA) de Plamon- 
don/Lac La Biche le 22 février 
dernier. 

L'événement annuel a attiré 
plus de 150 personnes, soit deux 
fois plus que l’année dernière. 
La journée a débuté vers midi 
avec un brunch et suivie d’un 
spectacle de la troupe de gigue 
Les rayons de Plamondon. 
Ensuite, les gens ont été invités 
à se rendre à l’extérieur afin de 
déguster de la tire sur la neige, 
se promener en calèche et se 
rassembler autour d’un feu de 
joie. | 

En fin d’après-midi, les 
organisateurs avaient prévu un 
spectacle d’Angèle Arsenault, 
une artiste native de l'Île du 
Prince Edouard, avec en pre- 
mière partie, Simone Cadieux, 
une artiste locale. Malheureuse- 
ment pour le public, Madame 
Cadieux souffrait d’une extinc- 
tion de voix et ne pouvait 
évidemment pas se présenter sur 
scène. C’est donc Angèle 
Arsenault et son mucisien 
Charles Johnson qui, dès 15h00, 
ont présenté leur prestation. 

Angèle Arsenault a avoué 
qu’elle a modifié son spectacle 
nour les gens de Plamondon 
paice que leur accueil chaleu- 
reux lui avait donné confiance. 
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La participation double 


L'animation ne faisait pas 


Par exemple, comme finale, elle 
a invité deux guitaristes, des 


chanteurs et des gigueurs de la 


foule à l’accompagner sur scène. 
La chanteuse a aussi 


beaucoup apprécié un souper 


familial qui a eu lieu à [a ferme 
de Jacques et Lina Labonté la 
veille de la Cabane à sucre. 
C'était la première fois pendant 
sa tournée qu’on l’invitait chez 
des gens de la place. 

Somme toute, une Cabane à 
sucre réussie selon Marilyn 
Gauthier, présidente du comité 
culturel de l’ACFA: «Tous les 
commentaires qu'on a reçus 
étaient positifs. Angèle nous a 
vraiment touché.» 


‘curriculum vitae; doit noûs. 
- parvenirau plus tard le lundi : 


MG mc 1008 ni Es 


EURS BE 
CASSETTES.. 


BOUFF 


Pa musique, 
co 


gphonnés de l'in A « 


L'ÉMES SION 


Si vous avez de 17 à 30 ans LES MOROUS OU MICRO 

et que la radio vous passionne, | \ 

la radio de Radio-Canada ” $ ERA PRO D VITE 

vous invite à lui faire parvenir un AU P RINTEM PS 1998 

projet d'émission. DANS VOTRE RÉGION 
POUR DIFFUSION 


Nous sommes à l'écoute de 
tous les sujets, de toutes les 


CŸ L'ÉTÉ PROCHAIN 
ENFINDE SUIRÉE. 


musiques. 
_———. Les Mordus du micro 
- Envoyez une cassette audio de À l'attention de Louë Tremblay. 
-Société Radio-Canada 


4 à 5 minutes sur laquelle vous de. Sté Ra 
: ; 1400; boul. René-Lévesque Est 

expliquez ce que vous tt AL . 

feriez d'une heure d'antenne. mé Le re Qué bee) ft 2M2 | 

La cassette, accompagnée d'un , ans 


CHFA Alberta 


"Renseignements : 


Photo: Denise Lavallée 
La troupe Les rayons de Plamondon a présenté son spectacle. 


Radio-Canada 


sur le vif 


FRANÇOIS PAGEAU 


Edmonton 


Après avoir séduit les 
Fränsaskois il y a deux 
semaines, c’est à La Cité franco- 
phone d’Edmonton que s’est 
arrêté le Festival de la drama- 
turgie des Prairies les 28 février 
et ler mars derniers. 


Ce festival, mis sur pied par 
Alain Pomerleau de la Troupe 
du Jour de Saskatchewan, a 
l’avantage de réaliser deux 
objectifs: permettre à quatre 
auteurs de profiter de deux 
lectures publiques de leur pièce 
et offrir au(x) public(s) l’occa- 
sion de tâter le pouls de la 
création théâtrale en français 
dans l’Ouest canadien. 


Cette année, l’Alberta pré- 
sentait deux pièces: La Passion 
de Paul de Marcel Martin (nom 
de plume de Denis-Martin 
Chabot) et Le Sori de l’Ordi- 
nosaure de Charles Chenard. 
Dans le premier cas, il s’agit 
d’une pièce en douze stations 
comme la Passion du Christ. 
Elle raconte l’histoire de Paul, 
au coeur d’un conflit profond 
qui implique la spiritualité et la 
sexualité. 


Le sort de l’Ordinosaure, 
c’est une réaction contre le 
matérialisme de la vie moderne 


Festival de la ramaturgie des Prairies | 


Photo: François Pageau 
Anne Mansfield, 
une comédienne 
qui a participé à la 
mise en lecteure 
des pièces du 


festival. 


qui assimile l’amour à une autre 
denrée de consommation. 
L’ordinosaure, c’est la rencontre 
des idées modernes (l’ordi- 
nateur) et des pensées préhisto- 
riques (le dinosaure). 

Du côté de la Saskatchewan, 
les deux pièces étaient Celui qui 
vient de François Gervais et Le 
six de David Baudemont. La 
première pièce s’apparente à 
une épopée fantastique où 
s’affrontent des hommes sans 
mémoire à des sorcières destruc- 
trices. 

Le six se veut plutôt la chro- 
nique d’une obsession numé- 
rique dans ce qu’elle a de plus 
cocasse. 


Les spectateurs ont eu 
l’occasion d’apprécier le talent 
d’une dizaine de comédiens et 


comédiennes. De l’ Alberta: , 
Manon Beaudoin, Paul Géli- 
neau, Anne Mansfield et Doris- 
Michel Montpetit; de la Saskat- 
chewan Louisa Ferguson, Al- 
phonse Gaudet, Édith Gendron, 
David Granger et Jean-Marie 
Michaud. . 


Présenté en même temps que 
la 49e- Cabane à sucre, Le 
Festival de la dramaturgie des 
Prairies participait à l’efferves- 
cence qui caractérisait La Cité 
francophone cette fin de se- 
maine-là. Il reste à espérer que 
l’apport des spectateurs au 
processus créateur des drama- 
turges leur permettra de peau- 
finer leur oeuvre et que le public 
franco-albertain aura, dans un 
avenir pas trop lointain, le plaisir 
d’apprécier les produits finis. 


ACFA régionale de Centralta 


RS Chirac 


Le 14 mars 1998 


Sous-sol de l'église de St-Albert 


7 Avenue St-Vital 
St-Albert, Alberta 


Assemblée annuelle 
18h30 


Soirée de talents de la régionale 


Étoiles du futur: 20h00 


Buffet: 21h00 


Coût: Adulte 10.00$ 


Famille 25.00$ 


Étoiles du passé: 21h30 


+ Jacques . ‘ 
D Cotcct 


” -Glaire D 
; Chauvet 


| Votre famille s ’agrandit.… L 
Votre assurance suit-elle le rythme? 


Une famille en croissance a 
besoin d’une protection 

adéquate. Je suis en mesure 
de déterminer la protection 


dont vous avez besoin, 
prix qui vous convient! 
L'avenir commence 
maintenant... 


Communiquez avec moi dès 
aujourd'hui: 


SOCIÉTÉ 
IMMOBILIÈRE 
DU CANADA 
LIMITÉE 


Vente d’une 
parcelle destinée à 
un lotissement 
multirésidentiel 


712 à 114° Rues, au nord 
de la 104° Avenue, 
Edmonton (Alberta) 


Revenu 
Canada 


EI 


au 


André G. Gloutnez Agent réglonal 
{bur.) (403) 457-3781 (rés.) (403) 473-6667 


Assurance des Chevaliers 
de Colomb 


Au service des Chevaliers et de leurs familles depuis plus d'un siècle. 


Appel de propositions 


La Société immobilière du Canada annonce la mise en vente d'un 
terrain de 1,04 hectare (2,6 acres) à des fins de lotissement 
multrésidentiel. Extrémement bien situé à l'intersection de la 104° 
Avenue et de la 112° Rue, ce terrain, qui se trouve aux portes du 
centre-ville d'Edmonton, jouie d'un ensemble très intéressant de 
services commerciaux et d'équipements de qualité exceptionnelle. 


Une demande de changement de zonage de cetts parcelle offerts 
à l'aménagement résidentiel a été déposée auprès de la ville 
d'Edmonton afin qu'elle soit classée zone RAY, ce qui autoriserait 
la construction de 125 habitations à l'hectare (50,6 habitations à 
l'acre) d'une hauteur maximale de 14 m4: 8 pi), pour une densité 
de construction de 1,3. 


La Société immobilière du Canada invite les promoteurs 
compétents à lui soumettre des propositions d'achat et 
d'aménagement résidentisl de cette parcelle, cet aménagement 
devant avoir feu parallèlement à ta réalisation, par la Société 
immobilière du Canada, d'un projet d'installations commerciales 
sur une parcelle adjacents. 


Les parties intéressées sont invitées à soumettre une proposition 
au bureau d'Edmonton de la Société immobilière du Canada. 


Hest possible de se procurer des trousses 
directement, par télécopieur ou courisr électronique, à : 
Don Hussey, directeur de projet 


Société immobilière du Canada limitée 
Bureau 541, Scotia Tower 2 . 


Revenue 
Canada 


«C'est pratique, je peux appeler 
le soir et le samedi!» 


Vous avez des questions au sujet de votre déclaration 


de revenus? Pas de 


problème! Nous avons prolongé 


les heures de nos services téléphoniques. Alors, 
n'hésitez pas : ayez vos documents à à portée de la 
main et appelez-nous. | 


Du 23 février au 30 avril 1998 


Du lundi 


au jeudi, de17hà21h 


(sauf les jours fériés) 
1 800 959-1968 (français) 1 800 959-1962 (anglais) 
| Le samedi, d9hà13h | 


Nos heures de 


: 1800 959- 1973 (français) 1 800 959-1971 (anglais) 


service régulières demeurent 


de 8h 15 à à 17 h, du lundi au vendredi. 


Vous pouvez aussi utiliser notre. Système. dectonique 
_de renseignements par. téléphone (SERT).. 
Consultez votre trousse. d’impôt pour: plus de. 

. Fenseignements sur. le: SERT:. Fi: 


73 
4 


‘ Canadian Broadcasting 
‘ Corporation _. 


. Société Radio-Canada 


Directeur de télévision 


La Société cherche à pourvoir un poste de directeur à Edmonton, pour 
- ‘ S0n journal télévisé de début de soirée. Vous participerez à remodeler cette . 
émission, qui passera d'une formule provinciale à une formule locale, couvrant 
exclusivement Edmonton. | 


CBC 48 SRC 


Vous avez une expérience probante dans la direction de présentations et de productions 
. télévisuelles où vous avez démontré votre créativité et votre compétence. Votre vision de la 
télé est innovatrice et vous ne craignez pas de prendre des risques en plus de faire preuve de 
leadership ainsi que d’un bon esprit d'équipe. 


Ce poste requiert des compétences techniques, et vous devez manifester un véritable intérêt pour le 
contenu de l'émission. o . 


Ê Veuillez faire parvenir votre curriculum vitæ d'ici le 10 mars 1998 à M. Patrick Reilly, directeur régional 
des ressources humaines, SRC, C.P. 555, Edmonton (Alberta) T5J 2P4. ‘ 


fadio-Canada s'engage à respecter les principes d'équité en matière d'emploi et de représentation 
à l'antenne. 


o°PEMEYy 
Rs D 
< € 


‘A, Sécurité de 
.Ÿ* fa vieillesse 


& 


N'oubliez pas!, 


Postez votre formulaire de 
renouvellement du 

Supplément derevenu 
1° T"sarant'ou d'AlloGätion au *” 


conjoint d'ici le 16 mars 1998, 
afin d'éviter tout retard dans 
vos paiements. 


La date limite est le 31 mars. 


Pour plus de renseignements, veuillez composer sans frais le : 


1800 277-9915 


Les personnes qui ont des troubles de louïe ou de la parole et qui 
‘utilisent un téléscripteur peuvent composer le 1800 255-4786 


Pour parler à un agent, appelez-nous pendant nos heures normales: 
de service par téléphone : 
8h30 à 16h30 


Vous serez servi plus rapidement si vous téléphonez du mardi au vendredi 
pendant les semaines du milieu du mois. Ayez à portée de li main votre numéro 
d'assurance sociale ou votre numéro de compte de la Sécurité de la vieillesse. 


Et Canada 


. Développement des Human Resources 
: ressources humaines Canada Development Canada 


Abonnez-vous au Franco... 465-6581. 
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PARTICIPALTION ) no 


pas manquer! 


Le 12 mars prochain, Dr Michel Lafortune, psychologue et con- 
férencier des universités de Sherbrooke et de Montréal, nous rendra 
visite afin de donner des ateliers à l'intention des parents et des 
“enseignants et ensei-gnantes du Conseil scolaire. | 


Monsieur Lafortune parlera des «Changements de valeurs chez 
les jeunes» en relation avec leurs parents et l'impact de ces 
changements au point de vue pédagogique. 


Le premier atelier s'adresse aux enseignants et enseignantes et 
prendra place le jeudi, 12 mars 1998 à 15h30 au petit théâtre de 
l'école Maurice-Lavallée, 8828 95e rue à Edmonton. En soirée, 
soit à 19h30, un autre atelier sera présenté à l'intention des parents, 
au même endroit. 


Le coût de participation est de 5$ et les billets sont disponibles 
dans chacune de nos écoles ou à l'entrée du petit théâtre le soir 
même. Nous vous attendons en grand nombre! 


Le Cafrefour 
NUIT 
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ryile Sohoo aKGt 


SD cHrA Alberta 


DONNEZ À QUELQU'UN UNE DEUXIÈME CHANCE! 
Discute: du don d'organes avec votre famille et signez votre carte de dônneur dès aujourd’hui. 


LA FONDATION CANADIENNE DUREN. * 


E +] Agricuture et . Agricuiture and 
Agroalimentaire Canada Agri-Food Canada : - 


Demande de proposition 


Services de médiation en matière d'endettement agricole. 


En rapport avec la mise en oeuvre prochaine de la Loi de la’. 
médiation en matière d'endettement agricole, le Service de : 
” médiation en matière d'endettement agricole est à la recherche de : 
candidats pour combler 6 postes de médiateurs répartis en Albèrta 
et les territoires du Nord-Ouest. 


La date et l'heure de clôture en réponse à à la demande de :;, 
proposition est le 6 mars 1998 à 16 heures. ‘ 


Les proposants seront évalués selon les critères spécifiés dans la 
demande de proposition, en plus des critères suivants: | 


. Avoir complété un diplôme d'études postsecondaires axé 
en agriculture ou en administration des affaires ou une 
combinaison acceptable de formation et d'expérience, 


"Avoir complété 40 heures de formation théorique en * 
médiation; 


Avoir une bonne connaissance du secteur agricole et des 
relations entre les agriculteurs et leurs créanciers; 


Avoir une bonne connaissance de la Loi de la médiation 
en matière d'endettement agricole, ainsi que les principes 
et des pratiques de médiation; 


Avoir les compétences et l'expérience faisant foi d’ agir 
comme médiateur; : : 


. Avoir la capacité de communiquer efficacement et faire 
preuve de jugement dans les situations de conilit, de stress 
et de crise financière. 


La période du contrat pour chacun des entrepreneurs débutera 
probablement en avril 1998, et se terminera le 31 mars 1999. 


Pour obtenir une demande de proposition, veuillez communiquer avec le 
Service de médiation en matière d'endettement agricole, au 403-495 4764, 
ou par fax au 403-495-3324, ou par e-mail au georgel@ em.agr.ca 


Canadä 


Recyclez les piles : : 
- réchargeables'au. :-. 
nickel-cadmium (ca 


LE FRANCO 
465-6581 


ro Aÿricuiture et | Agticuliure and 
Agroalimentaire Canada : ” Agri-Food Canada 


re 


Recherchez le sceau 
Pour plus de renseignements, composez le 
1-800-822-883 : 

ou visitez notre Tite 
Internet à www.rbrce.com. 


| Demande de proposition 
Services de médiation en matière d'endettement agricole et 
de Consultation agricole 


“LA PRESENCE DE MEDECINS 
SANS FRONTIERES A-T-ELLE 
CHANGE LES CHOSES? 

. JE CROIS QUE OUI.” 


SIDNE MADDISON, (INFIRMIERE) 
BOSNIE ET CROATIE 


édecins, infimmier(ère)s, spécialistes en ges- + 
tion de. l'eau et en assainissement, 
ingénieurs, personnes ayant de l'expérience 


en logistique ou en gestion de projets, si vous voulez , 
aider ceux qui ont besoin de vous dans le monde, entrez 


En rapport avec la mise en oeuvre prochaine de la Loi de la 
médiation en matière d'endettement agricole et du Programme de 
. consultation agricole, le Service de: médiation en matière. 
d'endettement agricole est à la recherche de candidats pour combler 
15 postes de médiateurs répartis en Alberta et les territoires du 
Nord-Ouest. 


. La date et r heure de clôture en réponse à la demande de 
proposition est le 6 mars 1998 à 16 heures. 


Les proposants seront évalués selon les critères spécifiés dans la 
demande de proposition, en plus des critères suivants: 


ve, : Avoir complété un B.A.C.C en agriculture ou commerce en rapport avec nous dès aujourdhui 
Fo ou une combinaison acceptable de formation et Le bilinguisme (rançais et anglais) et une expérience 
d'expérience; acquise dans le Nord canadien ou sous les Tropiques 


sont fortement appréciés. Les candidats doivent passer 
par un processus de sélection, une fois acceptés, ils 
reçoivent la formation, le billet d'avion, un régime d'as- 
Surances et une indemnité de séjour à l'étranger. 
Médecins Sans Frontières Canada est le partenaire cana- 
dien de Médecins Sans Frontières, la plus grande organ- 
isation indépendante d'aide médicale d'urgence au 
monde. Cest un organisme de bienfaisance enregistré . 
au Canada sous le numéro oBoosi6-1n. Grâce à des 
arrangements spétiaux avec nos partenaires intema- 
tionaux, chaque dollar donné à MSF Canada sert à | 
acheter des fournitures et de l'équipement pour nos mis- 
Sions d'urgence sur le terrain, 


Posséder deux années d' expérience en financement 
agricole: ee ] 


: Avoir la capacité de rassembler l'information et d'établir 
les états financiers de la ferme: 


Avoir la capacité d'analyser et d'établir des solutions et de 
faire des projections financières, 


Etre en mesure d'aider les producteurs agricoles dans une 
démarche de médiation avec leurs créanciers: 


La période du contrat pour chacun des entrepreneurs débutera: 
probablement en avril 1998, et se terminera le 31 mars 1999. 


D 
ss 
MEDECINS SANS FRONTIERES 
355, RUE ADELAIDE OUEST, 
BUREAU 5B, TORONTO ON M5V 1S2 


Pour obtenir une demande de proposition, veuillez communiquer avec le 
Service de médiation en matière d'endettement agricole, au 403-495 4764, 
ou par fax au 403-495-3324, ou par e-mail au georgel@em.agr.ca 


416-586-9820 ou 1-800-982-7903 


| SEMAINE NATIONALE ET INTERNATIONALE DE LA FRANCOPHONIE 


É È * 
L'ACFA régionale. d'Edmonton, de concert avec Diusienrs a ni _— patiffone canadien, Développeménts( as 
Canada, Revenu Canada, Travaux publics Canada, Commisarfat'aux mu etc.sinvites scommunauté à me. + aux no 
ee BR Re < 


| Hymns national 
Lever du drapeau franco- albertain 
Discours officiels de: 


16-22 MARS 1998 
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 joume intemationale de la ri . 


É 4 - | Prétentation de filmée français 


Madame Anne McLellan, député is ministre de ne FN “a 5 ée musicale cheZ Amandine, “etc. : 


Madame Louisette Villeneuve, présidentéide l'ACFA proviti 
Madame Claire Dallaire, présidente dei l ACFA régionalé 


Ne 


‘Monsieur Gérard Bissonette, Direction: ‘dé l'éducation françai 


case 


Madame Marilyn Magnan, directrice ea école Maurice avale e 


Pt 
| SAMEDI Zimas CASE" ; 
9h00 - 16h00 


: a _s 1e 
| Prééentétion ‘de fils én frafçais 


LS 
es 
*, 


_ Pour plus d' information, Sr ré 


_ecteur suite de la page 4. 


dit. Mme Clarke tr travaillait alors: : | 


“hu Bureau ‘canädien des Affaires. : 
Î S. et avait accès : aux 


| dotumints: Top.Secrets. Dans. 
son article The‘ Journey of 1 No:, 


. Return, Mme Clarke décrit en 
détail comment. elle fut forcée . 


par Son boss, Germain Denis, : 


sous la menace dé congé- 
- diément, de se rendre tous les 


. SOoirs au ‘bureau de minüit à 
quatre heures du matin!: pour: 
écrire le. document secret : 


ALÉNA, le motde passe étant 
- GOD.. Elle dit aussi. que 
Germain Denis, sous les ordres 
de Mulroney, à détruit et caché 
des centaines de 
document secret ALÉNA. Elle 
affirme que ia raison du secret 
entourant le vrai ALÉNA est de 
donner au gouvernement 
américain 100% du contrôle de 
nos ressources, incluant l’eau, et 


que s’il n’est pas permis aux- 


Canadiens de voir le vrai 


ALÉNA, la seule chose qu’il 


, restera de notre pays en 2005 
sera le nom. L'avocat de Mme 
Clarke, Me Harold Funk affirme 
que «l’ampleur de la fraude 
commise.contre le peuple cana- 
dien est phénoménale. J'ai déjà 
entendu des choses outrageantes 


dans ma vie mais vendre son 


pays est au premier rang». 


D’après ‘Mme Clarke, le vrai 
document du libre-échange est 
classifié Top Secret et demeure 
caché dans les archives. M. Paul 
Martin, le gardien des Archives 
Nationales;:confirme qu’il y a 
beaucoup de pages manquantes 
aux-faux-A 


Pierre Bokor 


us Scénograpi 
et échairagess 
John Farwell 


Costumes: 
Harvey Anderson 


Directeur 
de production: | 
Paul Bézatrc 


ages du , 


LENA:: Re res ere 


LE 


La 


automne: 1991: le journal 


The Ottawa Citizen demanda à: 
“voiries 1 400 pages dela section 
: concernant . la culture du faux: 


* ALÉNA. Ils n’ont reçu que 66 - 
pages. Le reste, soit 1 334 pages, 
‘sont. manquantes ou encore, 
* Muilroney les garde classifiées 


Top Secrèt. Pourquoi une 


entente si importante de libre- 
. échange entre deux pays amis 
devrait-elle être classifiée Top 
Secret et cachée du peuple 
canadien. 


Pendant plusieurs années, 
Jean Chrétien et ses libéraux ont 


caché aux Canadiens l'infor-. 


mation que vous lisez mainte- 
‘nant. Pendant plusieurs années 
nombre de Canadiens inquiets 
ont demandé à Jean Chrétien de 
rendre publiques les deux copies 
de l’ALÉNA pour que le peuple 
voit comment Brian Mulroney . 
et Germain Denis ont trahi leur 
nation. 

Non seulement Chrétien a-t- 
il refusé mais dans les deux 
dernières années il a même 
rencontré en secret des corpo- 
rations multinationales pour 
passer encore une autre entente 
ANTICONSTITUTIONNELLE 
nommé The Multilateral Agree- 
ment on Investment (MAT). Le 
MAI va permettre aux corpo- 
rations multinationales, qui se 
préparent maintenant à prendre 
toutes les compagnies publiques 
canadiennes (y compris le 
système de santé) et qui n’ont 
aucun intérêt pour nôtre bien- 
être, d’acquérir le droit de gou- 


verner nos dois environne- 


mentales, nos lois sur, Ja sécurité, 
nos lois-du travail'et. rémuné- 


‘rations, notre: Gour: ‘suprême, . 
‘notre Parlement et notre: cons-.… 


‘titution. Nous devons ‘empêcher: 


Chrétien de signer l’entènte’. 


MAL sinon, ce: serà le. dernier 
acte de trahison envers le 
Canada comme nation indépen- 
dante:. . Î 


O 
$ 


Quand VOUS. regardez les .: 
derniers vingt ans, vous réalisez 


bien qu’il n’ y àaucune diffé- 


‘rence entre le Parti consprvateur . È 


parler aux plus de gens possibles 


et-leür faire-savoir qu’en aucune 


‘circonstance Jean Chrétien doit. 
signer {l'entente MAI. :Deman- , 


| déz-leur dé. faire tout en leur. 
‘pouvoir, pour forcer ‘Jean 
: Chrétien à à dévoiler. les ‘clauses 
‘cachées de l’ehterite ALÉNA 
avant qu’il ne soit trop tard. Nos 
ivétéranS ont combattu, certains 


ont même. donné leur vie pour 
. notre pays-êt “son-peuple.. Que : 
.diraïent- ils si nous nous 
‘laissions faire sans. avoir au 
. moins essayé de nous.défendre 
contre la corruption? 


4 


sen 


“J ohn Welham | | 
, Peterborough, Ontario 


“et le Parti libéral. Le dessein de‘ 


Mulroney avec l’ aide dés con- 
servateurs fut} de vendre notre 
nation. Celui dé Chrétien:avec 
ses libéraux est-de bien s’assurer 
que le produit sera livré en 2005 
et dans une seule pièce. Nous 
sommes tous au couränt du fait 
que notre merveilleuse nation a. 
été trahie et se fait détruire de 
l’intérieur. Il n’est donc pas 
surprenant que M. Lucien Bou- 
chard veuille sortir le Québec de 
ce dégât! : 

Les Canadiens ont''été 
silencieux trop longtemps. Nous 
avons délaissé nos respon- 
sabilités envers notre pays en ne 
forçant pas les politiciens à 
répondre de leurs actes. Il est 
temps de protéger nos foyers et 
nos droits. Faites savoir partout 


ce que les politiciens sont à faire. : 


Nous avons une chose en 
notre faveur, la liberté d’expres- 
sion dans notre journal quoti- 
dien. Quand vous lirez cette 
lettre, répandez l'information, 
dites ce qui arrive au Canada. 
Nous _devons appeler, écrire et 


“di 19 au 22 mars 1998 
à 20h00 et le 22 à 14h00 


|. 299-3987. 


SE Re 


ESC one: tué Hé Men 
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National Energy Board 


Office national de l'énergie 


Räpport sui ‘offre et la demande d'énergie au 
* Canada 1998-2025 | 


AVIS DE CONSULTATIONS 
PUBLIQUES 


Depuis le milieu des années 1970, l'Office national de l'énergie public, à 
titre d'information pour le public, des évaluations sur les perspectives 


énergétiques à long terme au Canada. L'Office compte publier en 1999 le | 


Rapport sur l'offre et la demande d'énergie au Canada 1998-2025. Dans 
Je cadre de ce travail, l'Office mènera des consultations publiques afin de 
recueillir les points de vue des parties intéressées au sujet des hypothèses 
de prévision, de la portée du rapport et des nouveaux enjeux énergétiques. 


. La réussite du rapport dépend de cet échange de vues sur les questions 
” d'intérêt, les principales hypothèses et les résultats préliminaires. 


La première série de consultations publiques se déroulera en avril 1998 
dans plusieurs villes à l'échelle du Canada. Les consultations prendront 
la forme d'ateliers informels propices à un échange d'information et de 
points de vues. L'Office a provisoirement retenu les dates:et les endroits 
suivants pour ces premières consultations: Calgary (8 avril), Toronto (15 
avril), Montréal (17 avril), Halifax (20 avril), Ottawa (22 avril) et 


Vancouver (28 avril). Nous fixerons les dates et lieux définitifs des . 


consultations une fois que les parties intéressées nous auront répondu. 
Pouraïider ceux qui : désirent assister aux ateliers, une trousse d'information 
sera disponible. Vous trouverez de plus amples renseignements sur le site 
Web de l'ONÉ (www.neb.gc.ca) sous la rubrique Aperçu de la situation 
énergique. ou Quoi de neuf. - 


L'Office national de l'énergie invite toutes les parties intéressées, 


particuliers, groupes ou entreprises, à assister en. avril 1998.aux , |: 


consultations publiques. Si vous désirez assister àäun atelier dans l'une: 


des villes énumérées ci-dessus ou recevoir une, ‘trousse d'information, 


veuillez nous en faire part d'ici au 20 mars ‘1998 par fax (403) 292-5503 (à | 
l'attention du directeur de projet, offre et demande) ou par téléphone (403) 


de et PUR a aetanre PR Cho rad cv 


a 


(journée internationale de la femme) suite de la page 6 È 


À 


Le Franco: On. dit qu’il y a 


bien des choses qui ont changé 
mais qu est-ce qu’il reste 
encore à faire? 


{ 


Ariane: Dans les écoles, une 


des choses que j’ai toujours 
remarquée, à partir de la mater- 


nelle, c’est la façon dont où 
enseigne ‘aux enfants tout au 
long du” primaire. Et c'est très 
importänt parce que c’est ce que 
tu apprends à cet âge-là qui va 
déterminer une grande partie de 
la façon de penser et ça a une 
immense influence. Ce qu’on a 
vraiment : besoin de 
changer,c’est cette attitude de 
distinction entre les garçons et 
les filles. Les professeurs vont 
être beaucoup plus large avec les 
garçons tandis qu’ils sont plus 
sévères avec les filles. On 
s’attend à ce que les filles soient 
tranquilles, qu’elles sourient, 
qu’elles aient de bonnes notes. 
Je pense qu’il . faudrait 
commencer plus tôt à montrer 
le respect et comment avoir un 
échange sain avec l’autre. Si ça 
ça change, le reste va changer. 


Josée: Là où je pense qu’il y 
a du changement à faire, c’est 
sur l’aspect de l’égalité sociale 
dans la mesure où les femmes 
se retrouvent de plus en plus.sur 
le marché du travail. L'égalité 
économique est en train de se 
faire et l’égalité politique est là 
mais en terme d’égalité sociale, 
-et là je pense au rôle de l’état-, 
les coupures faites dans les 
services sociaux (santé, édu- 


cation, garderie...) touchent les 


Into: Richard Blouin au ‘Gas 


M ee mer Lens rgeetens, our ss 


mardi 24 mars: :: 9h00" à 


femmes de très près. Plusieurs 


femmes travaillaient pour l'État 
dans les services sociaux et 
donc, elles ont été touchées dans. 


leurs gains. Elles sont touchées 


aussi dans la mesure où les: 
familles monoparentales sont 
très majoritairement des chefs 
de famille féminines, les. 


femmes vivént plus vieilles que 
les hommes, donc elles reçoi- 
vent des pensions de vieillesse 
plus longtemps. Les coupures 
touchent donc les deux groupes 
de: femmes qui vivent dans la 


pauvreté. Elles sont touchées par 


les décisions politiques quant au 
rôle du gouvernement et elles se 
retrouvent doublement touchées 
et ça, dans la conjoncture où on 
a un discours conservateur sur 
le retour aux bonnes vieilles 
valeurs. Ça les place dans une 
situation où elles doivent 
prendre en charge tous les 
membres de la famille, autant 
leurs enfants que leurs parents. 


Suzanne: Il y a aussi les 


. femmes qui arrivent à la retraite 


qui sont très touchées par ça. 
Neuf fois sur dix, la retraite est 
beaucoup moindre, au point de 
vue pécuniaire que celle de 
l’homme. Et si le mari décède, 
bien souvent, la femme va avoir 
seulement sa propre retraite, tout 
dépendant de ce que le conjoint 
a pris comme option. Il faudrait 
que les femmes soient plus au 
courant de ces choses-là pour 
être en mesure d’en parler et que 
les hommes pensent que s’ils 
meurent deux ans après leur 


.… retraite, la femme reste aux 
. prises avec des obligations. 


js. 


NS 


S A 


plus traditionnelles. 


Josée: Les femmes qui se. 


retrouvent monoparentales 
jeunes sont vulnérables écono- 
miquement et elles sont vulné- 
rables aux décisions politiques 


qui sont prises. Je pense: qu'il y : 


à beaucoup de boulot à faire 
encore sur ce terrain. 
1 
Suzanne: À ce point de vue- 
là, jé me. demande vraiment si 
nos dirigeants, même s’il y a des 
femmes qui sont là, réalisent 
vraiment ce qu’est la pauvreté 
en tant que femme et mère 
monoparentale. 
Ariane, Josée et Suzanne 
sont donc d'accord pour dire qué 


: beaucoup a été accompli au 


cours. des trente dernières 
années. pour améliorer la 
condition de la femme. 
Cependant, au moins autant 
reste encore à faire et se sont les 
jeunes qui sont aujourd’hui en 
mesure de faire bouger les 
choses. On retrouve dans la 


société d'aujourd'hui une 
.Conjoncture de compressions : 


budgétaires. touchant 
particulièrement les domaines 
où la présence féminine est 
importante (santé, éducation, 
etc.) et le retour à des valeurs 
Cette 
conjoncture pénalise 
doublement les femmes et met 
en péril les acquis des derni‘res 
décennies. 


LE FRANCO 
465-6561 


0423, ou au htip//www.crtc.gc.ca. 


LL 


SCA 


Société du crédit agricole 


la vision vers un produit final. - 


Téléc. : (306) 780-5508 


externes. 


=. Télécopieur : (403) 292-6361 


. 


Nous remercions 
- tous les candidats 
de leur intérêt, 
toutefois nous ne : 
| communiqueions ‘ 
._ -qu'avec les personnes . 
…. sélectionnées pour une: 


AVIS PUBLIC | 


Avis public CRTC 1998- 13. Le CRTC a été saisi des demandes suivantes: 1. L'ENSEMBLE . 
DU CANADA. Demande présentée par LES COMMUNICATIONS PAR SATELLITE 
CANADIEN INC., PELMOREX RADIO INC. et WESTCOM RADIO GROUP LTD. afin de. 
: proroger jusqu'au 20 décembre 1998, la date de mise en oeuvre de l'entreprise de 
programmation sonore payante connue sous le nor Allegro". EXAMEN DE LA DEMANDE: 
50,ch.BumhamihorpeO., 10ième étage, Mississauga (Ont.). 2. L'ENSEMBLE DU CANADA. 
Demande présentée par MUSIQUEPLUS INC. en vue de modifier la licence de Musimax, 
-en ajoutant une nouvelle condition de licence concemant les définitions de "jouée de 
radiodiffusion" et de “semaine de radiodiffusion". EXAMEN DE LA DEMANDE: Bureau 405, 
“1717, boul. René-Lévesque E., Montréai (Qc.). Cette demande est disponible au CRTC à . 
Hull, (819) 997-2429; ou à notre bureau’ de Vancouver. (604) 666-2111: Cet avis est 
disponible, sur demande, en média substitut. Si vous voulez vous opposer à une demande 

ou l'appuyer, vous pouvez écrire àla Secrétaire générale, CRTC;:Otiawa (Ont.) K1A ON2 au 
plus tard le 20 mars 1998 et joindre à voire lettre‘ une preuve que vous en avez envoyé une 
copie. au requérant. Pour plus d'information, communiquez avec la Direction des 
communications du CRTC à Hull au (819) 997-0313, fax (819) 994-0218, ATS (819) 994- 


Conseil de la radiodiffusion et des 
télécommunications canadiennes 


La Société du crédit agricole est une société d'Etat progressiste qui 
fournit des services financiers à la collectivité et à l'industrie agricole du 
Canada. L'importance qu'elle accorde à son personnel crée un 
environnement de travail à la fois stimulant et innovateur. 


Agent(e) de développement des produits 
et de marchés bilingue - Regina 


Relevant du vice-président adjoint, Gestion de produits, vous travaillerez 
de concert avec les clients internes et externes pour créer de nouveaux 
débouchés et de nouvelles lignes de ‘produit pour la SCA. 
Vous analyserez les liens entre les idées et les produits, reconnaîtrez les 
occasions d'implanter de nouvelles stratégies et saurez faire progresser 


ADJOINT(E) ADMINISTRATIF(IVE) 
” 30 680 $ — 38 350 $ 


Votre rôle de soutien auprès du directeur général du Centre d'activités de Calgary 
vois amènera à élaborer des méthodes administratives et-à en faire le suivi, à - 
coordonner la circulation de documents et à localiser ces derniers, à fixer des 
rendez-vous et à veiller aux préparatifs de voyages, à fournir des services . 
confidentiels de secrétariat ainsi qu'à servir de liaison avec les clients intemés et - 


| … Canadä 


Canadian Radio-television and 
Telecommunications Commission 


FCC 


Farm Credit Corporation 


Vous aimez travailler dans un environnement dynamiqüe, au sein d’une 
équipe synergique ou de façon indépendante. De plus, vous êtes en 
mesure de coordonner des activités et d'accomplir plusieurs tâches 
variées. À votre diplôme universitaire en agriculture ou en administration 
des affaires s'ajoute au moins six années d'expérience dans des postes 
là responsabilités croissantes, notamment dans:le domaine du 
financement direct. Enfin, vous montrez d'excellentes aptitudes pour la 
gestion de projets ainsi que pour le service à la clientèle et les 
communications, et devez être disponible pour voyager. 

Veuillez faire parvenir votre curriculum vitæ'au plus tard le 


18 mars 1998 à Charmaiïine Oliver, conseillère en ressources 
hümaines, 1800, rue Hamilton, Regina (Saskatchewan) S4P 4L3. 


La SCA estime qu'un milieu de travail hétérogène 
reflètant les origines et les cultures du Canada 


renforce l’organisation. 


‘ . Les agences sont priées de s'abstenir. 


Vous savez très bien gérér votre temps et faites preuve d'un excellent sens de 
l'organisation, d'initiative et de tact en plus de montrer une grande facilité à gérer 
des priorités multiples, Vous excellez également dans. vos communications orales et: 

écrites et êtes en mesure de traiter avec des clients internes et externes de tous les : 
niveaux. Vous maîtrisez les outils informatiques, dont le traitement de texte et les 
chiffriers électroniques. idéalement, vous possédez un diplôme postsecondaire ou 
un certificat en administration des affaires ou dans un domaine connexe ainsi qu'une 
expérience probante en secrétariat ou en administration. Une combinaison 
équivalente de formation et d'expérience sera également considérée. - 

* Si ce poste stimulant vous intéresse, nous vous invitons à faire parvenir un | . 

= curriculum vitæ accompagné d'une lettre de présentation d'ici le 16 mars 1998, au 

| Service des ressources humaines, Société canadienne d’hypothèques et de 
logement, 708, 11e Avenue S.-O., bureau 500, Caigary (Alberta) T2P 2NS.. 


À titre d'employeur valorisant la diversité, la SCHL invite les membres dés groupes 
désignés suivants à poser leur candidature: personnes handicapées, Autochiones, | 
Ÿ membres de minorités visibles et femmes. . ‘ | 


SCHL e CMHC 


Question habiation, Corne SU nets 


Canada 
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DONNEZ À QUELQU'UN ° 
Dans le but d fi i M d D 
ns le ut de vous offrir I 
Dans le Que de pattes scfrun mo eur service Le Franco vous offre une .Messes dau Discutez du don d'organes avec votre famille. 
Tarifs: 7 $ pour 20 mots ou moins pour 1 semaine: 12 r 
moins pour 2 semaines. Plus de 20 mots: 10g de plus M our 20 mots ou dimanche LA FONDATION CANADIENNE DU REIN 
encadrées: ajoutez 3,50 $ pour l'encadrement. Vous devez Calculer 7% 
e : . 
Toutes les petites annonces doivent nous i - CA LGA RY É - A 
du paiement: chèque ou mandat-poste à notre bureau avant le lneimae | EGLISE CHRÉTIENNE SOURCE D EAU VIVE 
Aucune annonce ne sera äcceptée par téléphone. Toute annulation peut . Présente: SON DE LOUANGE 
être faite par téléphone en composant le 465-6581 avant le lundi * midi. Ste-Famille- Tous les dimanches matin de 8h48 à Sh0O 
Nous n'acceptons pas les frais d'appel. Faites votre chèque ou mandat- 1719 - 5 rue S.O sttsoueeRes es 
poste à l'ordre de: . ds Sourc Pour commentaires et informations, appelez-nous 
. Samedi: 17h d'Ea C.P. 37059, Lynnwood Postal Outlet 
. Edmonton, ‘AI erta, T5R 5Y2 
Le Franco, 201, 8527-91e rue, ‘Édmonton (Alberta), T6C 3N1 Dimanche: 10h30 Tél: (403) 481-9691 
SIMPLE OUVERT UNIQUE RÉEL COURRANTE ÉVANGÉLIQUE 
DR us 
à : l 
IU PRANU Legal | DR COLETTE M. BOILEAU 
4 6 5 _ 6 5 8 1 Paroisse St-Emile DENTISTE 
à dimanche:11h00 . : 
À Le enfants cui font de duc À vendre ordinateur Necnten SE ; 350, West Grove Professional Bldg. 
qui le l'éducation re ordinateur Macintos exc. - . 
physique sont plus en forme, ont de condition / imprimante Image Writer et St-Albert | 10230 - 142° Rue, Edmonton, Alberta TSN 3Y6 »- 
meilleures habitudes alimentaires, sac $200.00 471-5764 Chapelle Connelly-McKinley . 
sont moins stressés et ont de 9, Muir Drive Tél.: 455-2389 
meilleurs résultats scolaires. | Dimanche: 10h 
C'est prouvé. (4 PRIÈRE 
me AR AU CADRIN DENTURE CLINIC 
SE POANUPACNON ST-ESPRIT EDMONTON Bernard Cadrin 
RECHERCHÉ: Traducteur(trice) d Nous dé f ET ALENTOURS 
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: méchant Dédale. 
* C'est donc rempli d’appréhension que 


* Ross en vestale grecque et vous aurez 


Hercules 


Quand je pense à Hercule, le héros 
grec, ce sont les images du dessin 
animé télévisé de mon enfance qui me 
reviennent en mémoire: un grand 
noiraud aux muscles gonflés, à la taille 
de guêpe, qui avait pour ami un 
centaure à la voix trop aiguë et qui 
n’arrivait pas à se débarrasser du 


j'ai regardé la nouvelle version de 
Hercules, le plus récent long-métrage 
de dessin animé de Disney à trouver 
son chemin sur les tablettes des 
magasins de vidéo. Et j'ai été très 
agréablement surpris. 

Dans cette version, notre héros est 
enlevé de l’Olympe alors qu'il est 
encore bébé, victime des acolytes de 
Hadès, le dieu du monde des morts qui 
prépare une insurrection des titans 
contre le père d’Hercule, le grand 
Zeus. Notre petit prodige des poids et 
haltères a perdu son immortalité, mais 

pourra la regagner plus tard en 

affirmant sa grandeur d'âme. Il devra 
pour cela devenir un héros en se 

soumettant à un entraînement intensif 
sous la surveillance de Phil, un satyre 

dont la personnalité n’est pas sans 

rappeler l'entraîneur de Rocky dans 

les films du même nom. 

L'équipe d'écriture derrière ce filmest 

la même qui nous a donné La petite 

sirène et Aladin, deux réussites du 

genre. On retrouve ici des dialogues 

succulents, parfois carrément destinés 

aux adultes plutôt qu’aux enfants (ce 

que j’appellerais le syndrome du 

Capitaine Bonhomme). Les chansons 

sont bien rythmées et ia grande 
trouvaille, c’est d’avoir transformé le 
choeur des muses en un groupe de 
Rythm’n Blues -tendance Gospel - qui 
ponctuent le récit de leur désopilante” 
narration musicale (imaginez Diana 


saisi le tableau). 

Dans la version originale anglaise, 
James Woods prête sa voix et son 
profil au méchant Hadès. Heureux 
résultat: on savoure chaque instant de 
sa présence. Même la jeune fille qui 
séduira notre héros, Meg, n’est pas une 
ingénue comme on aurait pu Île 
craindre, mais plutôt une femme 
cynique qui a trop souffert pour ne pas 
se méfier de l’amour qui germeen_elle. 
Quand au satyre, il bénéficie du talent 
de Dany de Vito, dont la voix 
rocailleuse et le caractère soupe au lait 
épousent bien les aspects les plus 
rudes du personnage. 

Dommage que la vie en salle 
d’Hercules n’ait pas connu le succès 
que ce film méritait, pour une fois, 
Disney ne se prend pas trop au sérieux 
et produit un film qu’on pourrait 
presque qualifier de post-moderne 
dans sa facture comme dans son 
propos. Un petit bijou. nn 


HERCULES 
de Ron Clements et 
John Musker avec 
les voix de James 
Woods, Danny de 
Vito, 

Paul Shaffer et : 
Bobcat Goldthwait 
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PATRICIA HÉLIE 


Edmonton 


. Le congrès de l’Alberta 
Teachers Association (ATA), 
qui a eu lieu au début du mois 
de février dernier, a été 
Poccasion pour les membres 
de l’unité locale francophone 
No. 24 d’élire le conseil 
d’administration pour l’année 
1998-1999. 


Celui qui succédera à Mme 
Julie Bouchard-Dallaire à la 
présidence de l’organisme sera 
donc Larry Lynch de la région 
de Rivière-la-Paix. Ceux qui le 
connaissent diront qu’il aime 
s’impliquer dans sa commu- 
nauté et ce, dans plusieurs 
domaines. La preuve en est 


pour & se epiembre a 


qu’en plus d’enseigner l’ anglais; : 


la religion et les études sociales 
à l’école Héritagé de Falher, M. 
Lynch est président du comité 


de programmation de la radio 


communautaire, fait partie du 
groupe LéTwés et occupera 
dorénavant la présidence de 
l'unité locale francophone. 


«J’aime beaucoup m’impli- 
quer au niveau de la commu- 
nauté, j’aime voir à ce que la 
communauté se développe et 
s’épanouisse, indique Larry 
Lynch. Je pense que j’ai un rôle 
à jouer dans le développement 
de la francophonie et je prends 
ce rôle à coeur. Pour moi, ma 
plus belle récompense est de 
voir s’épanouir la communauté 
et je suis bien content de pouvoir 
faire partie de ce cheminement. 


Ça m’apporte beaucoup.» 


. Pour ce qui est de s’impli- 
quer aù niveau dé l’unité locale 
francophone, se sera sa première 
expérience. «Je ne m'étais 


. jamais vraiment impliqué au 


niveau de l'unité. locale. Jai déjà 


«passé ‘ün”ai Sur le comité de 


négociations de la convention 
collective pour l’école Héritage 
mais c'était ma seule impli- 
cation, poursuit M. Lynch. J'ai 
toujours assisté aux réunions, 
mais sans plus. Ce n’est pas 
quelque chose que j’aurais 
pensé faire il y a à peine deux 


‘ans. C’est drôle, parce que les 


ateliers auxquels j'ai participé 
en avant-midi, lors du congrès 
de |’ ATA, portaient sur l’impor- 
tance de s’impliquer et de 
s’assurer que notre profession 


ne soit pas dénigrée et abaissée 
aux yeux du public. Je tiens 
beaucoup à prendre mes 
responsabilités professionnelles 
envers l'association et la 
profession d’enseignant. C’est à 
nous de se prendre en main.» 


Le conseil d'administration 
de l’unité locale doit, entre 
autres choses, voir au dévelop- 
pement professionnel des ensei- 
gnants et s’assurer d’une 
certaine qualité d’enseignement 
dans les établissements qu’il 
représente. Le nouvel exécutif 
bénéficie donc de quelques mois 
pour prendre connaissance des 
dossiers de l’unité locale, 


-puisqu’il n’entrera en fonction 


qu’en septembre prochain. 


MAL PRIS? APPELEZ-NOUS! 


__ -Diriger une entreprise est l’un des défis les 
plus difficiles à relever. Que votre entreprise 
en soit à ses. débuts, sur le point de prendre de 


l'expansion ou à la recherche d’un prêt, ce qu’il 
vous faut, c’est un bon plan d’affaires. Si vous 
avez de la difficulté à préparer votre plan ou 

si vous en avez déjà rédigé un mais aimeriez 


lopinion d’un expert, appelez-nous! 
À Diversification de l’économie de l'Ouest, 


nos préposés à la clientèle peuvent fournir tout 


un éventail de ressources : 


2 


LL aiguillage vers divers services 


aide à la rédaction d’un plan d'affaires 


options de financement et conseils 


Le 
aide à la compréhension de la 


réglementation gouvernementale 


Tous ces services sont offerts gratuitement 


aux petites et moyennes entreprises de l’Ouest,. 


même si elles ne comptent qu’un(e) seul(e) 


employé(e) -vous. Appelez dès aujoud’hui. 


Diversification de: Péconomie 


de: Ouest Canada 


Pour l’emploi et la croissance dans l Oùést: ccañadien: ci 
+ 888- 338- 9378 “www. déo. gc. cä/bienvenue: 


